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LA FOI EN CHRIST SEUL 
Romains première partie, chapitres 1 à 8 

• Écriture Sainte et foi Chrétienne. 

• Explication de six grandes vérités 
destinées aux croyants Chrétiens. 

• Tous ont péché et tous ont besoin 
d’un Sauveur. 

• La foi en Christ seul, en dehors 
des traditions d’églises ou des 
dogmes religieux. 

• Le salut de Dieu par la foi 
en Christ. 

• La justice de Dieu offerte à 
tous ceux qui croient. 

• Vivre et croître dans la 
puissance du Saint-Esprit. 

• Sauvés pour la vie éternelle 
en tant qu’enfants de Dieu. 

 

CE LIVRE nous apprend que nous sommes pécheurs depuis notre naissance 
et que nous avons tous besoin d’être justifiés devant Dieu, même les 
meilleurs d’entre nous. Paul dit que la confiance en Dieu nous rend capables 
de nous réjouir, même si les ennuis nous submergent. Il explique l’entière 
signification du salut divin par la foi en Jésus-Christ. 

LES PUBLICATIONS MANNE proposent des commentaires bibliques écrits 
par Fred Morris. Ces éditions révisées offrent une version facile à lire, 
permettant une meilleure compréhension des textes. C’est un enseignement 
de base destiné à tous les lecteurs, avec notes additionnelles pour étudiants 
bibliques, professeurs et pasteurs. 

CETTE EDITION est facile à lire, à comprendre et à traduire en différentes 
langues. Ils peuvent être utilisés seuls ou en groupes. Ils vous aideront à 
découvrir la vérité du Dieu Tout-Puissant, Celui dont le nom hébreu est 
Yahweh, et que deux billions de Juifs et de Chrétiens adorent dans le monde. 
Ils vous révèleront aussi le salut et la vie éternelle en Jésus-Christ, le fils de 
Dieu, appelé Yeshua en hébreu. Grâce à eux, vous grandirez dans la foi en 
Dieu, la partagerez avec les autres, et vous vous approfondirez dans la prière. 
Ils vous apprendront à rejeter le mal, à pratiquer le bien et à vivre pleinement 
la volonté divine. 

NOUS PRIONS pour que Dieu vous renouvelle dans la paix et inscrive en 
vous le dessein divin au travers de votre lecture biblique et de l’utilisation de 
ces livrets. En progressant dans votre lecture, retenez les paroles et imitez les 
œuvres que Jésus a dites et faites il y a deux mille ans pour votre salut. Et 
serrez dans vos cœurs les recommandations qu’Il vous donne pour préparer 
son retour. 

Publications Manne 
COMMENTAIRES BIBLIQUES DE BASE 

« Les secrets du Royaume de Dieu vous ont été confiés » (Marc 4.11) 



 

Au lecteur et au guide 

Les commentaires bibliques exposent la vérité de la Parole de Dieu en 
français simple et facile à comprendre. Vous pouvez utiliser ces livres pour 
étudier la Bible, seul ou en groupe. Dans ce dernier cas, il est préférable 
d’avoir un livret et une Bible par personne. 

2 Lecture biblique : Indique que vous ou votre guide devez lire d’abord 
le passage biblique mentionné, puis le livret. 

4 Parlons de ceci : Pose des questions que l’on peut utiliser en groupes. 
Elles aident à vérifier la compréhension des versets bibliques. Utilisez-les 
comme test. 

3 Réfléchissons : Certaines questions réclament plus de temps de 
réflexion et de méditation personnelles. 

0 Les encadrés : Ils contiennent l'information donne un enseignement 
supplémentaire sur des sujets spéciaux pour les étudiants, les enseignants et 
les pasteurs qui sont utiles pour les croyants aujourd'hui. 

Remerciements : les citations bibliques sont prises dans la Sainte Bible, 
version le Semeur. Copyright © 2000 Société Biblique Internationale. Avec 
permission. Tous droits réservés. 

Illustrations : Copyright © Global Recordings Network, utilisé avec leur 
permission. 
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 Romains, première partie, chapitres 1 à 8 

INTRODUCTION 

Paul a écrit cette lettre aux Chrétiens qui habitaient la ville de Rome, en Italie. 
Parmi les nombreux Juifs qui s’y trouvaient, certains croyaient en Jésus. C’est 
l’une des nombreuses épîtres que Paul a destinée aux croyants qui vivaient au 
sein d’un monde aussi pervers et corrompu que le nôtre aujourd’hui. L’apôtre a 
voulu les aider à comprendre les buts et les promesses que Dieu avait donnés 
dans les Saintes Écritures. Il les a encouragés à se réjouir des bénédictions de 
leur salut et de la manifestation de la gloire divine en faveur de tous les 
humains. De nos jours et dans chaque pays, l’Église de Jésus-Christ a besoin de 
ces enseignements afin d’approfondir sa connaissance de la foi. Ainsi nous 
pourrons vivre en tant que peuple de Dieu au sein de nos diverses sociétés. 

Paul était Juif. Il avait été 
enseigné par les meilleurs 
maîtres de Jérusalem (Actes 
22.3). Il s’était converti au 
Seigneur Jésus ressuscité lorsque 
Celui-ci lui avait parlé sur la route 
de Damas (Actes chapitres 9, 
22 et 26). Tout comme les 
autres, Jésus le choisit pour 
enseigner la Bonne Nouvelle de 
Dieu (Romains 1.1). Il fit partie 
des premiers apôtres –des 
premiers messagers divins. Paul 
crut que Jésus était la Vérité et il 
fut baptisé. Plus tard, le Saint-
Esprit lui dit de prêcher l’Évangile aussi bien aux non–Juifs qu’aux Juifs. Il 
ouvrit de nombreuses communautés d’églises en Grèce et en Turquie, leur 
enseignant la vérité divine au travers de l’Écriture Sainte -l’Ancien Testament, 
première partie de la Bible. Puis il a écrit de nombreuses lettres aux nouveaux 
Chrétiens alors qu’il voyageait en tant que missionnaire ou qu’il séjournait en 
prison. Ses écrits forment une part importante du Nouveau Testament de la 
Bible. 

Paul n’a pas fondé les églises de Rome et de Colosse, mais il leur a adressé 
des lettres comme à celles qu’il a créées. Ses épîtres sont antérieures aux 
Évangiles de Matthieu, Marc, Luc et Jean. Nous en comprenons donc d’autant 
mieux l’utilité : elles aidaient les Chrétiens à grandir dans la connaissance de la 
vérité divine et à se fortifier dans la foi. Chaque lettre exposait la façon de faire 
le bien, avertissait des erreurs de conduite et dénonçait les fausses doctrines. 

 
Saul, plus tard appelé Paul, lorsque le 

Seigneur Jésus ressuscité 
lui a parlé sur le chemin de Damas. 
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Paul éclairait ses lecteurs dans leur choix et leur permettait de comprendre les 
choses difficiles. 

L’épître de Paul aux Romains prépare chaque Chrétien à travailler pour 
Dieu. C’est un enseignement excellent pour un nouveau Chrétien ou pour un 
nouveau groupe de croyants. C’est un guide utile pour les étudiants, les 
enseignants et les pasteurs. C’est un fondement essentiel sur lequel tout 
croyant peut construire sa vie. 

POURQUOI PAUL A-T-IL ÉCRIT CETTE LETTRE ? 

Nous ne savons rien sur les débuts de l’Église de Rome. Il se peut que quelques 
Juifs, convertis le jour de la Pentecôte (Actes 2.10), l’aient fondée en rentrant à 
Rome. 

Certains Juifs croyants disaient que tous les Chrétiens (Juifs et non-Juifs) 
devaient observer la Loi de Moïse et spécialement la circoncision – marque 
typiquement juive-. Aussi Paul a-t-il voulu combattre avec vigueur cette fausse 
doctrine, tant dans ses lettres aux Galates, aux Corinthiens, aux Philippiens que 
dans celle aux Romains. 

Une autre raison qui a motivé cette lettre, c’est le plan que l’apôtre avait 
formé d’entreprendre un nouveau voyage pour répandre la connaissance de 
Jésus et créer de nouvelles églises. Il désirait visiter Rome (Romains 15.23‑24) 
et, de là, gagner l’Espagne. L’Église de Rome était probablement assez 
importante à cette époque. Donc il a écrit aux Romains pour les préparer à sa 
visite. 

Paul leur a fait part des convictions que Dieu, par le Saint-Esprit, lui avait 
enseignées. Il voulait partager ce qu’il savait avec tous les croyants. Voilà la 
raison pour laquelle tous les Chrétiens doivent étudier l’épître aux Romains. 

Nous y trouvons des mises en garde contre les fausses doctrines. Si l’apôtre 
était parmi nous aujourd’hui, il nous dirait que nous ne pouvons pas trouver le 
salut divin : 

1. par la foi en Dieu en dehors de Jésus ; 
2. en participant à des rituels religieux, pèlerinages ou bonnes œuvres ; 
3. en essayant de fuir le péché par nos propres forces ; 
4. en essayant de nous comporter moralement de la bonne manière par 

nous-mêmes ; 
5. en comptant sur nos propres forces pour trouver la paix intérieure ; 
6. en jouissant des bonnes choses que Dieu a créées sans le remercier et 

Lui en donner toute la gloire ; 
7. en obéissant aux lois et aux traditions ecclésiastiques. 

Ces sept façons de vouloir connaître Dieu NE SONT PAS JUSTES. Elles peuvent 
apporter un semblant de bien-être et de contentement, mais LA VÉRITÉ est 
ailleurs. 
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Dans Romains 1‑8, Paul centre son enseignement sur le fait que la justice 
divine ne peut être reçue que par la foi en Jésus-Christ seul. Il dit que tous ont 
péché – même ceux qui se disent religieux- et que le seul moyen d’être 
pardonné se trouve dans la vie, la mort et la résurrection de Jésus. Oh ! Que le 
Saint-Esprit nous aide à comprendre ces choses et à les mettre en pratique 
dans nos vies, sinon nous demeurerions séparés de Dieu (Esaïe 5.13). La 
Bonne Nouvelle promise il y a bien longtemps garantit notre réconciliation avec 
Dieu et nous donne Sa paix (Romains 1.2). 

3 Réfléchissons : Décrivez avec vos propres mots les sept choses qui 
empêchent les croyants d’aujourd’hui de trouver le salut véritable. 

2 Lecture biblique : Romains 1.1‑7 

PAUL APPELÉ À ÊTRE SERVITEUR DE CHRIST 

Paul a commencé la plupart de ses lettres par ces mots : « Paul, serviteur de 
Jésus-Christ » (1.1). Les serviteurs et les esclaves romains étaient vendus et 
servaient leurs maîtres. Or Paul s’est nommé lui-même « serviteur de Christ ». 

Il a ajouté qu’il était « appelé à être apôtre » et à mener une vie sainte. Il 
vivait encore au milieu des pécheurs mais dans un monde auquel il 
n’appartenait plus. Il ne regrettait pas son ancienne manière de vivre. 
Désormais il appartenait à Jésus, croyait en Son enseignement et Lui obéissait 
(Marc 1.15). Il avait reçu la puissance du Saint-Esprit qui avait été promis pour 
l’en rendre capable. 

Paul a été « choisi pour proclamer la Bonne Nouvelle de la part de Dieu » 
(1.1). « Apôtre » signifie « envoyé ». Paul connaissait l’Écriture Sainte (notre 
Ancien Testament). Il savait toutes les choses que les prophètes avaient 
annoncées et il était sûr de leur accomplissement. Il avait la certitude que 
Jésus était Celui dont les prophètes avaient parlé (1.2). 

C’est là l’Évangile (Bonne Nouvelle) que Paul a voulu prêcher (1.3‑4) : 

• Jésus était réellement fils de l’homme et Fils de Dieu, Yeshua, le Messie 
promis, le seul qui nous sauve. 

• Dieu L’a ressuscité des morts et Il vit désormais comme notre Seigneur et 
Sauveur. Paul le savait bien puisqu’il L’avait rencontré ! (Actes 9.5). C’est 
Lui qui nous donne la vie éternelle. 

Paul est devenu apôtre et responsable tout en étant serviteur. Jésus-Christ était 
son Seigneur, le maître de sa vie (1.5). Il était très important pour lui que les 
autres suivent Jésus et s’écartent des fausses doctrines et des traditions 
anciennes. Mais par-dessus tout, il voulait édifier et fortifier leur foi (1.6, 7). 

3 Réfléchissons : Décrivez avec vos propres mots la façon dont vous 
pouvez encourager la foi des autres croyants. 
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0 Le commencement de la transformation : Romains 1.17 

Paul a dit que l’Évangile (ou Bonne Nouvelle) contient la puissance de Dieu 
pour fortifier ceux qui croient (1.16). Il a relié cela à la capacité de vivre 
uniquement par la foi (1.17), ce qui avait été promis par le prophète Habaquq 
700 ans auparavant : « …mais le juste vivra grâce à sa foi » (Habaquq 2.4). 
La foi pour recevoir le salut de Dieu ; la foi pour recevoir la justice de Dieu ; 
la foi pour recevoir la puissance du Saint-Esprit. C’est ainsi que la bénédiction 
divine descend sur les croyants et à travers eux, sur chaque être humain, et 
même sur toutes les nations du monde. 

Depuis 2000 ans environ, de très nombreux chrétiens ont tenu ferme 
grâce à l’enseignement de Paul. Hélas, certains ont été persécutés et même 
mis à mort pour avoir tourné le dos aux traditions religieuses de leur époque. 
Au 16ème siècle, beaucoup ont cru aux affirmations de l’apôtre quand la 
Réforme a balayé l’Europe, avant d’atteindre le Nouveau Monde puis de 
nombreux pays. Martin Luther a reçu une révélation de Dieu en lisant 
Romains 1.17 : ce ne sont pas nos bonnes œuvres ou nos traditions qui nous 
accordent la justice de Dieu, mais la foi en Christ. Au début, ce message a 
été le cœur de l’enseignement de Martin Luther et de Jean Calvin. 
Malheureusement, ils sont retournés plus tard à certaines de leurs anciennes 
traditions, mais le Saint-Esprit les a utilisés pour lancer la Réforme. 
Aujourd’hui, grâce à eux, nous avons la possibilité de mieux vivre en accord 
avec l’Église du Nouveau Testament. 

2 Lecture biblique : Romains 1.8‑17 

PAUL PRÉPARE LA VOIE POUR SON VOYAGE À ROME 

Pour sa visite, Paul a voulu préparer le terrain afin que les Chrétiens romains 
soient prêts à le recevoir quand il arriverait. Il était convaincu que Dieu voulait 
qu’il aille à Rome pour prêcher la Bonne Nouvelle de Jésus-Christ (1.15 et Actes 
23.11). Il le désirait passionnément. 

Les versets 8 à 16 nous disent comment Paul a aidé les croyants de Rome 
en les préparant à l’accueillir avec empressement. Il voulait qu’ils sachent que 
Jésus l’envoyait vers eux en tant qu’apôtre (envoyé), responsable et serviteur 
(1.1). 

Il les a assurés de sa reconnaissance envers Dieu à cause de l’Église de 
Rome (1.8). Il les a félicités (1.8) ; il a prié pour eux (1.9‑10) ; il a projeté de 
les rencontrer (1.10) ; il a désiré les voir (1.11) ; il a formé plusieurs fois le 
projet de les visiter (1.13) car il avait beaucoup de choses à leur dire (1.11‑16). 
C’est ainsi qu’il les a encouragés à l’accueillir favorablement. 

Paul ne savait pas qu’il serait captif quand Dieu l’enverrait à Rome. Nous 
savons qu’il pouvait prêcher et enseigner mais qu’il devait rester dans son 
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appartement en tant que prisonnier (Actes 28.16). C’est en allant en Espagne 
qu’il espérait s’arrêter à Rome. Mais les plans divins différaient des siens. Des 
soldats ont emmené l’apôtre et l’ont empêché de sortir de chez lui. Cependant 
il prêchait à tous ceux qui venaient le visiter et il les enseignait. C’est dans ces 
circonstances qu’il a écrit de nombreuses lettres qui ont encouragé les croyants 
du monde entier. Depuis 2000 ans environ ses écrits ont dispensé conseils et 
bénédictions. Cela prouve que lorsque les choses vont mal dans nos vies, les 
buts divins peuvent toujours s’accomplir. À nous de le croire et de prier en 
conséquence. 

Paul a dit que l’une des raisons qui motivaient son désir d’aller à Rome, 
c’était le devoir qu’il avait de prêcher à tous les peuples qui s’y trouvaient 
(1.14‑15). Cette volonté était profondément ancrée en lui. En ce temps-là, 
Rome était le grand centre politique et commercial du monde. C’est là qu’il 
voulait réaliser pleinement l’appel que Dieu lui avait adressé : prêcher la Bonne 
Nouvelle aux Juifs et aux non-Juifs qui y vivaient. 

Paul a dit que la Bonne Nouvelle 

• est la puissance qui vient de Dieu (1.16). 
• sauve tous ceux qui croient (1.16). 
• est pour chaque peuple (1.16). 
• nous rend justes devant Dieu (1.17). 
• nous rend capables de vivre par la foi en Dieu (1.17). 

C’était le temps favorable, pour les Chrétiens romains, de recevoir un 
enseignement solide qui leur donnerait de bonnes bases pour affronter la 
persécution prochaine. 

Les écrits de Paul ont survécu et nous sont fort utiles dans ces Temps de la 
Fin. 

Aujourd’hui encore, peu de gens veulent entendre la Parole de Dieu. Ils 
haïssent Dieu et la vérité divine. Ils placent leur confiance en eux-mêmes et 
rejettent Dieu de leur vie. Renier Dieu et Lui désobéir, c’est la porte grande 
ouverte au péché. « Ceux qui croient, Il les déclare justes, d’une justice qui 
vient de la foi et reçue par la foi » (1.17). Ainsi nous prouvons que nous 
croyons en la Parole de Dieu. 

Ceci est un important verset des lettres de Paul. La vérité divine est la 
raison principale de sa visite à Rome. Le reste de l’épître est basée sur cette 
vérité. « L’Évangile révèle en quoi consiste la justice de Dieu : ceux qui croient, 
il les déclare justes » (1.17). 

Paul a écrit cette lettre depuis Corinthe, après avoir séjourné à Athènes. 
Comme Rome, Athènes était une grande ville très corrompue. La prédication de 
l’apôtre n’avait amené que peu de gens à la conversion. Les Athéniens avaient 
le cœur endurci et ils étaient hostiles à Dieu. Ils ne croyaient pas en Lui et 
péchaient honteusement. Paul désirait que les Romains l’accueillent 
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favorablement afin qu’un grand nombre croie à la Bonne Nouvelle de Dieu en 
Jésus-Christ. Il voulait que les croyants sachent bien que seule la foi pouvait les 
rendre justes devant Dieu. L’Évangile de la foi en Jésus-Christ rend cela 
possible (1.17). C’est pourquoi Paul a repris ce verset d’Habaquq 2.4 : « …mais 
le juste vivra grâce à sa foi. » Il souhaitait que de belles et bonnes choses se 
passent quand il prêcherait l’Évangile à Rome (1.13). C’est la raison pour 
laquelle il a soigneusement préparé sa visite. 

4 Parlons de ceci : 

1. Pourquoi Paul a-t-il voulu visiter les croyants de Rome (1.15, 14‑16) ? 
2. Comment a-t-il préparé les gens à sa venue (1.8‑16) ? 
3. Qu’a-t-il dit en premier pour fortifier leur foi (1.6‑7) ? 

3 Réfléchissons : Quel message les prédicateurs et les enseignants 
devraient-ils ambitionner d’apporter à l’Église d’aujourd’hui ? Décrivez, en 
termes qui vous soient propres, la préparation qui est nécessaire pour visiter 
les autres croyants et œuvrer parmi eux. 

2 Lecture biblique : Romains 1.18‑32 

LA COLÈRE DE DIEU CONTRE LE PÉCHÉ 

Dieu montre aux hommes qu’Il est Dieu (1.19‑20). Mais les impies ne veulent 
pas croire ! Ils rejettent Dieu. Ils refusent d’admettre qu’Il a créé le monde, 
qu’Il nous aime et prend soin de nous (Actes 14.15‑17). Ils ne veulent pas 
L’adorer. 

Cependant les hommes bénéficient des merveilles de la création de Dieu. Ils 
peuvent la contempler et s’en réjouir (Actes 17.24‑27), mais ils ne Le 
remercient pas pour les bonnes choses qu’Il leur donne (Romains 1.21). 

Depuis la création du monde, il est possible de discerner les qualités de 
Dieu car elles se voient dans tout ce qu’Il a fait (1.20). 

Paul parle ici de sa foi dans le Dieu puissant, Yahweh, qui a créé toutes 
choses dans le monde. Le chapitre 1 du livre de la Genèse décrit 
merveilleusement son œuvre de création (Genèse 1). Mais le péché irrite Dieu 
(1.18). 

Cependant, Il prévoit toujours un chemin pour que nous revenions à Lui. 
Pourtant beaucoup disent : « Non ! Je ne veux pas connaître Dieu ! » Ils se 
détournent de Lui et s’attachent au mal (Genèse 8.21). 

Alors Dieu laisse les hommes suivre leurs propres voies (Romains 1.24, 26). 
Parce qu’ils Le rejettent, Dieu les abandonne à leurs pensées obscures. L’apôtre 
a énuméré leurs pratiques dégradantes (1.23‑31) et leurs égarements : 

• Ils ont échangé la vérité concernant Dieu contre le mensonge (1.25). 
• Ils ont adoré les idoles faites de mains d’hommes (1.23). 
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• Ils ont pratiqué le sexe contre nature. Ces comportements vont à 
l’encontre du plan divin, provoquent de graves maladies et conduisent à 
la mort (1.27). 

• Ils accumulent toutes sortes d’injustices (1.29). 

Ceux qui n’obéissent pas à la Loi sont déclarés impies (Lévitique 18.1‑30). Paul 
savait ces choses par la Loi que Dieu avait donnée à Moïse. « Ils connaissent 
très bien la sentence de Dieu qui déclare passibles de mort ceux qui agissent 
ainsi » (1.32). 

La désobéissance à la Loi de Dieu mène à la mort et prive de la vie éternelle 
(Romains 6.23). 

Par trois fois Paul avertit que Dieu abandonne ceux qui Le rejettent (1.24, 
26, 28). Tout en connaissant la vérité divine (1.21), ils considèrent que ce n’est 
pas important (1.28). Ils savent que le péché conduit à la mort mais ils ne s’en 
détournent pas. De plus, ils encouragent les autres à pécher (1.32). Parce qu’ils 
refusent le salut de Dieu, le péché s’enracine de plus en plus en eux et ils 
entraînent les autres avec eux. 

Paul termine cette partie de lettre avec une pensée décourageante. Il veut 
que chacun s’humilie devant Dieu et reconnaisse qu’il ne vaut pas mieux que 
les autres. Nous devons être prêts à reconnaître que nous avons tous péché et 
méritons la condamnation divine. Ceci s’applique aux Juifs et aux non-Juifs, aux 
responsables d’Églises et aux croyants, en ce temps-là et maintenant. 

4 Parlons de ceci : 

1. Comment pouvons-nous savoir que Dieu existe (1.20) ? 
2. Pourquoi Dieu manifeste-t-Il sa colère contre les hommes (1.18) ? 
3. Avons-nous quelque excuse pour ne pas aimer Dieu (1.20) ? 
4. Qu’arrive-t-il quand nous ne remercions pas Dieu (1.21) ? 

3 Réfléchissons : Pourquoi Paul termine-t-il son chapitre par de 
mauvaises nouvelles plutôt que des bonnes ? 

2 Lecture biblique : Romains 2.1‑29 

DIEU JUGE LE PÉCHÉ AVEC JUSTICE 

Paul s’adresse maintenant aux croyants qui jugent les autres à cause de leur 
péché. Il dit : « Vous… (qui que vous soyez) n’avez pas d’excuse » (1.20, 2.1). 
Et il ajoute : « La souffrance et l’angoisse attendent tout homme qui pratique le 
mal (2.9), mais l’approbation de Dieu, l’honneur et la paix sont accordés à celui 
qui pratique le bien » (2.10). 

Pourquoi cet avertissement ? Paul précise : « Tu condamnes les autres » 
mais « tu te conduis comme eux » (2.1). « T’imaginerais-tu…que tu vas 
échapper à la condamnation ? » (2.3). « Tu refuses de changer ta manière de 
vivre ; tu ne regrettes pas ton péché » (2.5). 
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Ici, l’enseignement de Paul est sévère parce que les Juifs pensaient être la 
meilleure des nations du monde. Ils se croyaient sans péché. Jésus avait donné 
cet avertissement : « Ne condamnez pas (critiquer, juger) les autres, pour ne 
pas être vous-mêmes condamnés » (Matthieu 7.1). 

Un jour viendra où Dieu jugera chacun (2.5). Il jugera le péché et Il le fera 
avec équité (2.2, 5, 6, 11). Dieu jugera les hommes selon ce qu’ils auront fait 
(2.6‑9). 

Mais ce n’est pas à nous de condamner les autres pour leurs péchés et Paul 
nous en avertit bien. Seul Dieu peut le faire, car nous sommes tous pécheurs. Il 
nous faut apprendre à haïr le péché et à aimer les pécheurs. Notre amour leur 
permettra de revenir à Dieu. Puis nous les aiderons à intercéder auprès de 
Jésus pour qu’ils obtiennent le pardon de leurs fautes. Les Juifs croyaient 
qu’en obéissant à la Loi de Dieu, ils échapperaient à Sa colère et au châtiment 
de leur péché. Mais écouter la lecture de la Loi chaque Sabbat ne suffisait pas. 
La Loi ne leur épargnait pas la condamnation. L’apôtre voulait aider les 
croyants Juifs à se considérer comme pécheurs car ils avaient tous enfreint la 
Loi (2.23). Tous avaient besoin d’être sauvés du jugement et du châtiment de 
Dieu par le sacrifice de Son propre Fils, Jésus, mort à notre place. Ceci est 
toujours vrai aujourd’hui. Tous les croyants, y compris les responsables 
d’églises, ont péché. 

0 Les Juifs et la Loi (Romains 2.17‑29) 

Paul a dit aux Chrétiens Juifs de ne plus s’enorgueillir de ce qu’ils 
prétendaient être ou faire : guides, lumières, éducateurs, enseignants. Par 
contre, il leur a recommandé de prendre bien soin des faibles dans la foi et 
d’être patients avec eux : les aveugles, ceux qui marchent dans les ténèbres, 
les insensés, les infantiles et les immatures. 

Les Chrétiens qui recherchent la vérité ont besoin de se l’enseigner à eux-
mêmes en premier (2.21). Ils doivent mettre en pratique ce qu’ils prêchent. 
Ils ont à démontrer de l’amour même envers ceux qui ne sont pas aimables. 
Si leur cœur n’est pas changé ils n’obtiendront pas la bénédiction de Dieu 
pour eux-mêmes et ne pourront pas bénir les autres. Ils seront incapables de 
surmonter les soucis de la vie. 

L’apôtre a choqué plus encore les Chrétiens Juifs en leur disant que les 
Chrétiens non-Juifs étaient leurs égaux devant Dieu. Les Juifs ont la 
circoncision comme signe de leur appartenance au peuple choisi de Dieu. 
Mais ce qui est vraiment important, c’est le changement intérieur du cœur. 
C’est ce qui plaît à Dieu (2.29). C’est le but de notre salut. Voilà pourquoi 
Jésus a dit : « Il nous faut renaître d’en haut » (Jean 3.3, 7). Être un 
« religieux » qui croit en Dieu ne suffit pas. 



14 

DIEU JUGE SON PROPRE PEUPLE 

Paul poursuit avec un enseignement si fort qu’il est difficile à admettre. Il dit 
que Dieu jugera aussi Son propre peuple. Les Juifs étaient fiers d’avoir été 
choisis par Dieu pour être la nation qui Lui appartienne. Mais l’apôtre dit que 
Dieu les châtiera car, tout en connaissant la vérité, ils continuent à pécher. 

Aussi seront-ils les premiers à être jugés (2.9, 10), puisque les premiers ils 
ont reçu la Bonne Nouvelle. Au temps d’Abraham, 2000 ans plus tôt, ils avaient 
été appelés à vivre par la foi en Yahweh, le Dieu Tout-Puissant. 

Ils essayaient d’obéir à la Loi, de prouver qu’ils étaient le peuple de Dieu en 
gagnant Sa faveur. Ils s’enorgueillissaient de leurs commandements (2.17‑24), 
mais ils n’en retenaient pas le sens profond (2.25‑29). Ils se faisaient circoncire 
comme signe d’appartenance au peuple de Dieu, mais leurs cœurs n’étaient 
pas changés. Or ce que Dieu voulait, c’était qu’ils soient transformés 
intérieurement et non extérieurement seulement. 

Aussi, Paul a-t-il précisé dans ces versets que : 

• Dieu nous jugera tous pour le péché du monde (2.3). 
• Dieu traitera chacun de la même manière (2.9‑11). 

• Dieu est juste car Il juge tous les hommes avec équité (2.2, 5, 11). 
• Dieu attend que tous fassent ce qui est conforme à la vérité (2.12‑16). 

Par conséquent les Juifs péchaient tout autant que les autres, même s’ils 
possédaient les ordonnances divines (2.9). Ils ne laissaient pas la Loi changer 
leurs cœurs. 

Dieu veut que chacun reconnaisse son péché et se repente. Cela signifie 
qu’il faut revenir à Dieu, Lui obéir et se détourner de son ancienne vie. Il ne 
force jamais personne. Il prépare pour nous la voie de la repentance et du 
retour vers Lui. Mais ceux qui ne veulent pas écouter Dieu, et se repentir seront 
condamnés (2.5‑6). Paul dit que cela s’applique aussi à ceux qui croient en 
Dieu et pensent être sauvés. Beaucoup de « religieux » ne Le connaissent pas 
suffisamment pour discerner leur état intérieur de péché. 

Dieu accorde la vie éternelle à ceux qui font le bien (2.7). Mais les égoïstes 
choisissent les sentiers du mal. Cela est vrai pour les Juifs et pour les non-Juifs. 
Paul écrit ces choses afin que chacun puisse comprendre que tous ont péché. 

C’est bien d’obéir aux lois divines, mais c’est insuffisant. Tous les croyants 
doivent demander à Dieu de changer leurs cœurs. Le Saint Esprit le fera car 
c’est le fruit de son œuvre (2.29). Paul dit : « Les hommes peuvent vous louer 
quand vous essayez d’observer toutes les lois divines, mais Dieu ne vous louera 
que si vous êtes transformés intérieurement ». 

L’apôtre les prépare à recevoir son enseignement du chapitre 3 : le salut 
par la foi en Jésus-Christ seul. 
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Paul était attristé car les chefs juifs croyaient que la Loi pouvait les sauver. 
Mais sa tristesse était bien plus grande encore quand les païens les voyaient 
déshonorer Dieu par leurs mauvaises œuvres (2.23‑24). Il nous faut être 
attentifs à faire ce qui est juste pour que personne ne puisse dire « qu’à cause 
de nous, le nom de Dieu est outragé » (2.24). Les responsables de l’Église 
d’aujourd’hui doivent retenir cela. 

4 Parlons de ceci : 

1. Qu’arrive-t-il quand nous jugeons les autres (2.1 ; Matthieu 7.1‑5) ? 
2. De quoi les Juifs étaient-ils fiers (2.17‑20) ? 
3. Pourquoi Paul dit-il que les croyants Juifs étaient dans l’erreur (2.21‑24) ? 

3 Réfléchissons : En quoi les écrits de Paul sont-ils un message de Dieu 

pour nous aujourd’hui ? 

2 Lecture biblique : Romains 3.1‑20 

TOUS ONT PÉCHÉ : PERSONNE N’EST JUSTE 
DEVANT DIEU 

Paul a dénoncé les croyants Juifs car ils croyaient que la Loi les sauvait et qu’ils 
étaient sans péché. Dieu l’avait éclairé à ce sujet et il voulait les aider à 
découvrir la foi véritable. Dans le chapitre 3, il prépare le chemin aux 
responsables d’églises pour qu’ils comprennent que chacun a péché, y compris 
eux-mêmes (3.23). 

« Quel est l’avantage du Juif ? » a demandé Paul (3.1). « L’avantage est 
grand à tous égards » (3.2). C’est à eux que Dieu a révélé Sa Vérité : l’histoire 
et le but de la création du monde ; les promesses faites à Abraham ; les 
commandements ; les prophéties et les engagements divins. C’est au travers 
des Juifs que la Bonne Nouvelle de Jésus-Christ a béni chaque nation. 

Les Juifs possédaient la Loi que Dieu avait donnée à Moïse (Exode 20). Or la 
Loi, « la véritable Parole de Dieu » (3.2) leur a été confiée pour qu’ils 
l’apprécient et la gardent. C’était une révélation qui venait du cœur de Dieu. 

Mais la Loi prouve que personne n’est juste devant l’Éternel (3.10). Paul dit 
que tout ce que l’homme fait est mauvais. Les Juifs sont pécheurs ; les non-
Juifs sont pécheurs. Il n’y a aucune différence entre Juifs et non-Juifs. 
Personne n’est juste devant Dieu (Psaume 14.1‑3). Tous les croyants sont 
pécheurs, y compris les plus religieux. Il nous faut tous apprendre la même 
leçon. 

Puis Paul a dénoncé une erreur courante : certains disaient qu’il était bien 
de pécher car Dieu pardonnerait toujours. Et ils ajoutaient : « Péchons plus 
encore pour que Dieu nous pardonne davantage ». C’est un enseignement tout 
à fait erroné. Les Chrétiens doivent le rejeter. Ceux qui parlent ainsi sont des 
menteurs (3.8). Dire : « Faisons le mal pour qu’en sorte le bien », c’est une  



16 

fausse doctrine. Cela prouve que l’on ne comprend pas Dieu, car Dieu doit 
condamner le péché quel qu’il soit. 

COMPRENDRE L’ÉCRITURE SAINTE 

Alors, Paul a décrit l’état des personnes qui n’ont jamais connu Dieu (3.10‑12). 
Elles considèrent Dieu en spectateurs, mais ne comprennent pas son message. 
À cause de cela, elles ont vraiment besoin du salut divin (3.13‑18). 

Paul s’est référé aux Saintes Écritures (Psaumes, Ecclésiaste, Esaïe). Il s’est 
adressé aux Juifs qui essayaient de garder la Loi donnée par Dieu à Moïse 
(3.19). La Loi ne pouvait les rendre justes devant l’Éternel. Non ! En aucune 
manière ! La Loi nous dévoile notre péché (3.20). 

Paul donne toutes ces explications aux Juifs pour qu’ils saisissent le sens de 
ce qu’il leur dit au verset 23 : « Tous ont péché… ». Il a voulu les sortir de 

0 Le chemin de Dieu pour le salut (Romains 3.21‑31) 

Il n’y a qu’un seul chemin pour le pardon de nos péchés. Paul a dit au geôlier 
de Philippes : « Crois au Seigneur Jésus, et tu seras sauvé » (Actes 16.31). 
Jésus Lui-même a dit : « Le chemin, c’est moi, parce que je suis la vérité et la 
vie. Personne ne va au Père que par moi » (Jean 14.6). 

Pourquoi cela ? C’est parce que Dieu n’accepte rien de plus ni de moins 
que la mort de Jésus pour payer vos péchés et les miens. Ni une vie droite ni 
de nombreuses bonnes œuvres ne peuvent nous délivrer de nos péchés. 

Aussi Dieu a-t-Il offert aux hommes et aux femmes le salut gratuitement. 
Il a promis : « Alors seront sauvés tous ceux qui feront appel au Seigneur » 
(Actes 2.21). Paul a écrit : « Car c’est par Sa seule grâce que vous êtes 
sauvés, par le moyen de la foi. Cela ne vient pas de vous, c’est un don de 
Dieu : ce n’est pas le fruit d’œuvres que vous auriez accomplies. Personne n’a 
donc raison de se vanter » (Éphésiens 2.8‑9). 

Dans l’Ancien Testament (les Saintes Écritures), les Dix Commandements 
nous rendent conscients de nos péchés. D’autres lois divines énumèrent les 
châtiments que nous méritons. Les Chrétiens croient que Christ s’est chargé 
de notre condamnation. Lui seul a rempli les exigences de la Loi. 

Nous recevons la Justice de Dieu quand nous acceptons par la foi l’œuvre 
que Christ a accomplie pour nous sur la croix (3.27). Nous avons avec Lui la 
même communion merveilleuse qu’Il a avec Son Père Céleste. Par Christ, 
Dieu nous revêt de Sa justice et nous partageons Sa bonté, Sa sagesse, Sa 
vérité, Son amour et la vie éternelle- exactement comme Adam avant la 
chute. C’est la foi en Christ qui rend cela possible (3.26). La grâce de Dieu 
gouverne la vie de ceux qui acceptent la justice divine par Jésus-Christ notre 
Seigneur (5.21). Alléluia ! 



 

17 

leurs traditions et de leurs croyances erronées. Nous avons tous besoin de 
comprendre les différents points de son enseignement : 

• croire en Dieu sans être transformés intérieurement ne peut nous sauver. 
• obéir aux lois et aux traditions religieuses ne peut nous sauver. 
• naître dans une famille chrétienne et de parents chrétiens ne peut nous 

sauver. 

C’est nous seuls qui devons croire en Dieu et vivre par la foi, sachant qu’Il nous 
sauve à cause de la mort que Christ a subie à notre place. Jésus a dit : « Vous 
étudiez avec soin les Écritures, parce que vous êtes convaincus d’en obtenir la 
vie éternelle. Or, précisément, ce sont elles qui témoignent de moi. Mais voilà : 
vous ne voulez pas venir à moi pour recevoir la vie » (Jean 5.39‑40). 

Chaque être dans le monde doit savoir qu’il est pécheur (3.19). Paul dit que 
c’est la Loi qui nous le révèle (3.20). Chaque être a besoin d’être rendu juste 
devant Dieu pour recevoir de Lui le don de la vie éternelle. Ne permettons pas 
aux ordonnances et aux traditions religieuses d’obscurcir et de bloquer la joie 
de notre salut ! 

4 Parlons de ceci : 

1. Que possédaient les Juifs que les autres nations n’avaient pas (3.2) ? 
2. Les gens très religieux sont-ils meilleurs que les autres (3.9) ? 
3. Pourquoi Dieu a-t-Il donné la Loi (3.20) ? 

3 Réfléchissons : Expliquez comment les traditions religieuses et les 
fausses doctrines peuvent empêcher le salut et la foi en Dieu. 

2 Lecture biblique : Romains 3.21‑31 

NOUS SOMMES RENDUS JUSTES DEVANT DIEU… 

Maintenant l’apôtre parle clairement aux croyants. Les Juifs pensaient être en 
règle s’ils observaient la Loi de Moïse. Ils étaient le peuple de Dieu. Leurs 
enseignants leur disaient que les autres nations n’étaient que de pauvres 
égarées car elles ne connaissaient pas le Dieu d’Israël. Mais Dieu dit que 
personne n’est assez bon pour aller au ciel. Il nous montre un nouveau chemin 
à emprunter. Ce nouveau chemin n’a rien à voir avec le fait d’être assez bons 
et de garder la Loi. Il est annoncé dans les Saintes Écritures depuis bien 
longtemps. Ce chemin nouveau, c’est Jésus. Son sacrifice est la nouvelle 
alliance de Dieu pour le salut du genre humain (1 Corinthiens 11.25). Dieu dit 
qu’Il veut nous rendre justes -nous justifier et non plus nous culpabiliser pour 
nos fautes- si nous croyons que Christ efface nos péchés (3.22, 24, 25). Paul 
répète ces mots : « Tous ont péché » (3.23). Puis il réaffirme la Bonne 
Nouvelle du salut pour tous (3.24, 25). Le sang de Christ est le seul remède 
pour le péché (3.25). 
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Quand Jésus est mort sur 
la croix, Il a ouvert une voie 
nouvelle et vivante qui 
permet aux hommes de 
rencontrer Dieu. C’est le seul 
chemin possible (Jean 14.6). 
Ces passages forment la 
partie la plus importante de 
la lettre de Paul aux 
Romains : la Bonne Nouvelle 
du salut au travers de Jésus-
Christ pour tous ceux qui 
croient. 

Être justifiés est un don 
de Dieu (3.24). Personne ne 
peut le gagner. Personne ne 
peut le mériter. Il est accordé à tous ceux qui croient que Jésus est mort à leur 
place, et qui implorent le pardon et le salut divins. Dans Son amour et Sa 
bonté, Dieu accorde la vie éternelle à ceux qui croient en Lui et Lui font 
confiance (Jean 5.24). C’est un effet de la grâce et de la miséricorde divines. 
Paul dit que le sacrifice sanglant de Jésus nous délivre de nos péchés à cause 
du grand amour et de la grande bonté de Dieu. Cela ne tient pas à ce que nous 
faisons. C’est un don gratuit accordé à ceux qui se confient en Jésus. Loué soit 
Dieu ! Et par la seule grâce de Dieu, ceux qui croient ont la vie éternelle (Jean 
5.24). Avec Dieu ! 

… PAR LA FOI DANS LE SANG DE JÉSUS 

Ce don gratuit est pour les Juifs et pour les non-Juifs. « C’est Lui (Jésus) que 
Dieu a offert comme une victime destinée à expier les péchés » (3.25). Cela 
signifie que Dieu a envoyé Jésus pour prendre notre châtiment. Parce que nous 
sommes pécheurs, nous aurions dû mourir, mais Jésus est mort à notre place. 
Il est mort pour le monde entier. Et par « la foi en Son sang » Dieu nous évite 
le châtiment de nos péchés (3.25). Parce que Jésus est mort à notre place, 
Dieu pardonne aux pécheurs qui croient en Son Fils et se détournent de leurs 
mauvaises voies. Toutes les punitions divines tombèrent sur Jésus. C’est là le 
Chemin Nouveau. 

Dans l’Ancienne Alliance, le Chemin Ancien, les Juifs apportaient un animal 
en sacrifice. Et tout en répandant son sang, ils imploraient Dieu de pardonner 
leurs péchés. Mais le sang d’un animal ne pouvait effacer leurs fautes pour 
toujours. Maintenant, parce que Jésus a versé Son sang pour nous, Dieu ôte à 
jamais notre péché. Il ne s’en souvient plus quand nous nous confions en 
Jésus. Par la foi dans le sang de Jésus nous échappons au châtiment de nos 
péchés. Quand nous nous repentons et nous détournons du mal, Dieu exerce 

 
La Bonne Nouvelle sauve tous ceux qui 

croient et font confiance à Jésus pour être 
en règle avec Dieu. 
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Sa justice et Sa grâce. Jésus a tout payé pour que nos iniquités soient effacées 
pour toujours. 

Là, Paul a rappelé aux Chrétiens tout ce que l’Écriture Sainte aurait dû leur 
apprendre (Jérémie 31.31‑34). Il voulait qu’ils sachent l’importance de se 
confier en Jésus plutôt que dans la Loi (3.28). Cependant, a-t-il ajouté, la Loi 
est une bonne chose : « Nous confirmons la Loi » (3.31). La foi en Christ donne 
aux croyants la possibilité d’obéir à la Loi- en vérité, en amour et en pleine 
compréhension. Ils sont capables de vivre la Loi par la foi en Christ. 

Jésus a dit : « Ne vous imaginez pas que je sois venu pour abolir ce qui est 
écrit dans la Loi ou les prophètes ; je ne suis pas venu pour abolir, mais pour 
accomplir » (Matthieu 5.17). Plus loin (Romains 10.4), Paul a reconnu que 
Christ a accompli la Loi. 

« Et ce secret c’est que par leur union avec Jésus-Christ, les non-Juifs 
reçoivent le même héritage que nous, les Juifs. Ils font partie du même corps 
et ont part à la même promesse, par le moyen de la Bonne Nouvelle » 
(Éphésiens 3.6). Cela signifie que, par Jésus, les promesses divines sont pour 
chacun. Personne n’en est exclu. Nous devenons tous enfants d’Abraham et de 
ce fait les promesses divines sont aussi pour les non-Juifs. 

Nous croyons que les Juifs et les non-Juifs peuvent s’accepter et s’instruire 
mutuellement parce que nous appartenons tous à Jésus-Christ. Et cela à cause 
du grand amour de Dieu et de Sa miséricorde qui pardonne tous ceux qui 
croient. Il nous justifie devant Lui (3.24). Personne ne peut s’enorgueillir de 
quoi que ce soit car aucun n’est assez bon pour mériter le pardon (3.27). 
Chaque croyant est précieux aux yeux de Dieu. 

4 Parlons de ceci 

1. Quel est le Nouveau Chemin que Dieu ouvre pour nous justifier devant Lui 
(3.21, 22) ? 

2. Une personne injuste peut-elle aller au ciel (3.23‑25) ? 
3. Comment peut-on être rendu juste devant Dieu (3.24, 26) ? 

3 Réfléchissons : Lisez Psaume 14.3, puis Romains 3.23 et 6.23. 
Expliquez ces vérités avec vos propres mots. 

2 Lecture biblique : Romains 4.1‑25 

ABRAHAM A OBTENU LA JUSTICE DE DIEU 

Dans ce chapitre Paul rappelle aux Juifs comment Abraham fut justifié devant 
l’Éternel. Dieu dit qu’il avait été déclaré juste à cause de sa foi (4.2‑8). Ni la 
circoncision (4.9‑12), ni son respect de la Loi (4.13‑17a) ne suffisaient. Il fut 
considéré comme juste parce qu’il crut en Dieu (4.3). L’apôtre rapporte ce qui 
est dit du patriarche en Genèse 15.6. Et il en profite pour redire que personne 
ne peut se prévaloir de ses œuvres ou de ses talents (4.2). Nul ne peut se 
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vanter. C’est la faveur spéciale de Dieu qui nous sauve. Et de ce don divin 
personne ne peut se vanter (Éphésiens 2.8). 

Ainsi Paul rappelle aux Juifs que leur obéissance à la Loi ne les introduira 
pas dans la justice divine. D’ailleurs Abraham a été déclaré juste en croyant aux 
promesses de Dieu et cela bien avant que la Loi n’ait été donnée. 

Le roi David connaissait cette vérité et Paul a utilisé ses déclarations dans 
Romains 4.7‑8 pour nous instruire (Psaume 32.1‑2). Il a prouvé à ses lecteurs 
que ses enseignements sur le pardon, le salut, la justification et la droiture 
étaient basés sur la Parole de Dieu. Oui Dieu accueille le pécheur qui se repent 
et qui croit ! La justification, l’action divine qui nous rend justes devant Dieu 
par la foi seule, n’est pas quelque chose de nouveau. C’est aussi vieux 
qu’Abraham et le roi David. Nous le voyons déjà chez Abel et Noé. 

Rien d’étonnant à ce que David ait été heureux ! Dieu pardonne le péché et 
éloigne la culpabilité qui en découle (Psaume 32.5). 

Paul insiste sur ce fait : quand Dieu nous sauve par la foi, c’est un don 
absolument gratuit de sa part (4.4‑5). Ce n’est ni une rétribution ni un mérite 
car nous sommes tous pécheurs. 

Dieu déclara Abraham juste devant Lui avant qu’il ne soit circoncis (4.10). 
La circoncision était un signe distinctif mais elle ne justifiait pas. 

C’est Dieu qui justifia Abraham par la foi seule. Aujourd’hui, ceux qui ont la 
foi pour croire en Dieu, comme Abraham le fit, deviennent « Enfants 
d’Abraham » (4.16). Parce qu’il crut, Dieu promit à Abraham qu’il deviendrait le 
père de quiconque partagerait sa foi (4.13, 16). Ainsi le patriarche est le père 
de tous les chrétiens parce qu’il nous a montré le chemin de la foi qui nous 
rend justes devant Dieu. 

Notre communion avec le Père devient parfaite au travers de notre foi en 
Jésus-Christ. Ceci est valable pour les Juifs, les Arabes et les autres non-Juifs 
qui cherchent à connaître Yahweh, le Dieu d’Abraham. Et Christ est la semence 
d’Abraham qui avait été promise (Galates 3.16 ; Genèse 12.7 ; 13.15 ; 24.7). 

Paul trouve qu’il est indispensable de bien clarifier ces choses auprès des 
croyants de Rome avant de parler, dans le chapitre suivant, de la grâce de Dieu 
et du salut par la foi en Jésus-Christ (5.2). Là, l’apôtre raconte sa découverte : 
il est émerveillé du plan de salut de Dieu. Jésus l’a rencontré sur le chemin de 
Damas. Donc, nous pouvons nous fier à la compréhension qu’il avait des 
Saintes Écritures à la lumière de sa connaissance du Sauveur ressuscité. Paul a 
également été enseigné par le Saint-Esprit alors qu’il était en Arabie et lors de 
rencontres avec les premiers responsables de l’église (Galates 1.11‑19). 

Les personnes qui désirent prêcher et s’occuper d’églises doivent passer du 
temps en prière, étudier la Bible et parler avec de grands hommes de Dieu. 
Dans la plupart des pays, des écoles bibliques forment des hommes et des 
femmes à se soumettre à la direction du Saint-Esprit. 
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Juifs et non-Juifs doivent venir à Dieu en ayant foi en Christ. Ainsi, Abraham 
est vraiment le père de tous les croyants. Il indique le chemin de la foi qui 
mène à Dieu et nous rend justes devant Lui. C’est la raison pour laquelle Paul 
dit qu’Abraham est notre père à tous. C’est l’accomplissement de ce que Dieu 
avait prédit (4.17 ; Genèse 17.5 ; Galates 3.29). 

L’ESPERANCE D’ABRAHAM 

Abraham croyait que Dieu lui apporterait la vie au-delà de la mort. Il avait cent 
ans et « son corps était comme mort et celui de Sara ne pouvait plus donner la 
vie » (4.19). Ils étaient tous deux trop vieux pour avoir un fils. Pourtant Dieu le 
leur avait promis. Il avait dit à Abraham : « C’est Sara, ta femme, qui te 
donnera un fils. Tu l’appelleras Isaac » (Genèse 17.19). 

Abraham eut envie de dire : « C’est impossible ! ». Mais sa foi dit « Oui » à 
Dieu. Il crut que Dieu procurerait la vie par-delà la mort et que Sara enfanterait 
un fils (Genèse 21.1‑7). Dieu tint sa promesse et Isaac naquit. 

Si nous sommes tentés de dire que nous ne pourrons jamais manifester la 
foi d’Abraham, rappelons-nous qu’en Christ toutes choses sont possibles à 
cause de la bonté et de la miséricorde divines (2 Timothée 1.9). 

Le manque de foi (l’incrédulité) est la racine de tout péché car il ne donne 
pas gloire à Dieu. Abraham « trouva sa force dans la foi en reconnaissant la 
grandeur de Dieu » (4.20). « Dieu l’a déclaré juste en portant sa foi à son 
crédit » (4.22 ; Genèse 15.6). 

Moïse écrivit ces choses au sujet d’Abraham non seulement pour les gens 
de son époque mais aussi pour nous (4.24). Jésus a dit : « Abraham votre père 
a exulté de joie, rien qu’à la pensée de voir mon jour. Il l’a vu et en a été 
transporté de joie » (Jean 8.56). 

Dans Romains 4.25 Paul nous rappelle pourquoi la souffrance et la mort de 
Jésus ont été nécessaires. C’est au travers de Lui que nous recevons le pardon 
et la justification. Il est « mort pour nos péchés » et Il « nous a rendus justes » 
devant Dieu. Ces deux grandes bénédictions : pardon et justification sont 
l’œuvre glorieuse de notre Seigneur et Sauveur Jésus-Christ. C’est le message 
central de Paul concernant le merveilleux Évangile de Dieu pour tous ceux qui 
ont la foi. Il nous rend capables de rencontrer Dieu, car nous sommes délivrés 
du péché ! Dans ce verset l’apôtre rappelle tout ce que nous avons en Christ, 
avant de nous conduire dans les chapitres 5 et 6 où il décrit les joies de la vie 
chrétienne. 

4 Parlons de ceci : 

1. Comment Dieu justifia-t-Il Abraham (4.3) ? 
2. Comment les promesses divines faites à Abraham peuvent-elles être pour 

nous aussi (4.16) ? 
3. Pour qui sont les promesses divines (4.16, 17) ? 
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4. Comment Abraham devient-il notre père (4.17) ? 
5. Que nous donne Dieu en réponse à notre foi (4.5, 24) ? 
6. Comment notre foi peut-elle glorifier Dieu (4.20) ? 

3 Réfléchissons : Expliquez avec vos propres mots l’enseignement 
chrétien de la justification. 

0 La joie dans la souffrance (Romains 5.3) 

Paul dit que la souffrance peut être bonne pour nous car elle fortifie notre foi. 
Aussi pouvons-nous nous réjouir dans la souffrance. 

Les causes de souffrance sont variées : 

• notre propre péché, 

• le péché des autres, 
• la vie que nous menons dans un monde déchu, chaotique et dirigé par 

Satan. 

Nous pouvons nous réjouir dans toutes nos détresses si nous continuons de 
faire confiance à Dieu et de grandir dans la foi. Dieu permet la souffrance. 
Par elle, Il produit en abondance en nous les fruits de Sa justice. La détresse 
nous donne la force de persévérer (5.3). Elle fait de nous des chrétiens 
adultes et forme notre caractère. Elle ancre en nous la foi et l’espérance de la 
vie éternelle. Elle est la preuve que l’amour de Dieu demeure en nous par 
Son Esprit (5.5). 

Il n’est vraiment pas bon de souffrir si nous refusons de faire confiance à 
Dieu. Sans cesse, recherchons l’Éternel à la fois dans la prière et dans Sa 
Parole. Recherchons-Le dans l’adoration. Apprenons comment nous réjouir 
dans la souffrance. Permettons à Dieu de nous rendre meilleurs à travers elle. 
Ouvrons nos yeux pour voir la puissance de Dieu à l’œuvre afin que notre 
« foi soit fondée, non sur la « sagesse » humaine, mais sur la puissance de 
Dieu » (1 Corinthiens 2.5). Il faut que la puissance divine travaille nos vies 
pour que nous puissions endurer souffrance et persécution. C’est ainsi que 
nous grandirons en Dieu. Souffrance et persécution surviendront sur tous 
ceux qui suivent Christ (2 Timothée 3.12). Si nous croyons en Jésus, si nous 
recevons le pardon de Dieu en nous préparant à suivre l’Esprit de Christ, il 
nous faut accepter aussi la souffrance et la mort (Marc 8.34). 

Jésus a dit : « Tout le monde vous haïra à cause de moi » (Marc 13.13). 
Nous pouvons souffrir de nombreuses manières : mauvais traitements, 
persécution, guerre, faim, mauvaise santé, etc…Mais souvenons-nous 
toujours que Yahweh, le Dieu fort et puissant, a jugé bon de nous introduire 
en Sa présence par la souffrance de Son propre Fils, dont le nom est Jésus, 
ou Yeshua, qui signifie Salut. 

Ceux qui « tiendront bon jusqu’au bout seront sauvés » (Marc 13.13 ; 
Apocalypse 3.11). 
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2 Lecture biblique : Romains 5.1‑11 

NOUS AVONS LA PAIX AVEC DIEU 

Maintenant, Paul explique ce qu’est la justification – ce qu’il advient quand Dieu 
pardonne nos péchés et nous rend justes devant Lui (5.1‑3). Par Jésus : 

• nous recevons la paix merveilleuse de Dieu (voir aussi Colossiens 1.20). 
• un chemin nous est ouvert pour aller jusqu’à Lui (voir aussi Hébreux 

10.19). 
• nous recevons la grâce divine et nous nous tenons devant Lui, pardonnés 

et purifiés (voir aussi Éphésiens 4.32). 
• nous avons l’espérance de partager Sa gloire (voir aussi Romains 8.17). 

Et ce n’est pas tout. Nous sommes remplis de joie même si nous souffrons 
(5.3). Quel étrange langage ! Quand nous souffrons pour Christ, notre 
espérance se fortifie. La souffrance nous affermit (1 Pierre 5.10). Elle nous 
pousse à mieux connaître Christ (Philippiens 3.10). 

Paul encourage les Romains à croire que « la détresse produit la 
persévérance » (5.3). Cette espérance ne nous affaiblit jamais car « Dieu verse 
son amour dans nos cœurs par le Saint-Esprit qu’Il nous donne » (5.5). Nous 
avons besoin de développer cette espérance. Espérer en Jésus nous dévoile 
l’amour divin. Dieu dépose Son amour dans nos cœurs par le Saint-Esprit. 
L’Esprit nous remplit du grand amour divin. Parfois nous assimilons l’espérance 
à un rêve inaccessible, mais l’espérance dépend de Dieu, à qui nous pouvons 
faire confiance. 

Dans notre ancienne vie de péché nous n’avions ni espoir ni puissance. 
Alors, au bon moment, Christ est mort pour nous, alors que nous étions sans 
Dieu (5.6). Même si nous pratiquions le bien, personne n’accepterait de mourir 
pour nous. « Mais voici comment Dieu nous montre l’amour qu’Il a pour nous : 
alors que nous étions encore des pécheurs, le Christ est mort pour nous » 
(5.7‑8). 

Oui, Dieu nous revêt de Son immense amour ! Maintenant nous Lui faisons 
confiance pour qu’Il achève en nous le travail qu’Il a commencé. Notre 
espérance est forte et solide. « Jésus est en mesure de sauver parfaitement 
ceux qui s’approchent de Dieu par Lui, puisqu’Il est toujours vivant pour 
intercéder en leur faveur auprès de Dieu » (Hébreux 7.25). 

Sans Jésus : 

• Nous demeurons faibles et ne pouvons pas nous perfectionner même si 
nous essayons (5.6). 

• Nous continuons de faire le mal (5.8). 
• Nous sommes ennemis de Dieu (5.10). 

Mais en Christ, les pécheurs obtiennent l’amitié de Dieu. Ils sont réconciliés 
avec Lui (2 Corinthiens 5.18). Dieu et l’homme se retrouvent face à face. Notre 
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confiance en Jésus nous permet d’entrer dans l’intimité de Son Père et Dieu 
devient notre ami. 

Nous sommes justes devant Dieu. Il nous accepte à cause… 

1. du don de Sa grâce (3.24). 
2. du sacrifice de Christ (5.9). 
3. de notre foi (5.1). 

La justice de Dieu est un don gratuit pour tous ceux qui croient en la Bonne 
Nouvelle de Jésus-Christ. Alléluia ! 

Depuis que nous avons été justifiés (déclarés justes aux yeux de Dieu) par 
Son sang (Jésus est mort pour nous), à combien plus forte raison serons-nous 
sauvés de la colère divine ! (5.9 ; 1 Thessaloniciens 5.9). Dieu manifeste sa 
colère contre les hommes car leurs œuvres sont mauvaises (1.18) ; mais Christ 
se tient entre nous et la juste et sainte colère divine. Maintenant, à cause de 
notre foi en Jésus-Christ, nous ne sommes plus ennemis, mais amis de Dieu. La 
paix s’installe entre le Dieu saint et le pécheur qui croit. Celui-ci peut alors 
emprunter la route nouvelle qui conduit au Père. Parce qu’il est Son enfant, il 
est en paix avec Lui. 

Il peut aussi se tenir debout dans la présence du Dieu Tout-puissant. Un 
pécheur non pardonné ne pourrait pas le faire. Mais par la foi en Christ, nous 
sommes réconciliés avec Dieu. Nous sommes justes et dignes de nous tenir 
debout devant Lui. 

De plus, nous sommes remplis de joie : « Il y a de la joie parmi les anges 
de Dieu pour un seul pécheur qui change de vie » (Luc 15.10). L’Église 
Chrétienne se réjouit et le pécheur pardonné par la grâce de Dieu exulte de 
joie. Alléluia ! 

4 Parlons de ceci : 

1. Pourquoi pouvons-nous nous attendre à partager l’espérance de la gloire de 
Dieu (5.2) ? 

2. Que nous arrive-t-il de bon quand nous souffrons pour l’amour de Christ 
(5.3) ? 

3. Comment l’amour de Dieu est-il versé dans nos cœurs (5.5) ? 
4. Décrivez la grandeur de l’amour de Dieu pour nous (5.8). 

2 Lecture biblique : Romains 5.12‑21 

MORTS À CAUSE D’ADAM – VIVANTS GRACE À 
JÉSUS-CHRIST 

Maintenant Paul aborde un autre enseignement de l’Église Chrétienne. Quand 
Adam désobéit à Dieu, le péché entra dans sa vie. Dieu condamna Adam : 
parce qu’il avait péché, il devait mourir. Au début, Adam était innocent et 
promis à une jeunesse éternelle. Après la chute, il commença à vieillir. Il 
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transmit le péché et la mort à ses enfants. Tous les hommes sont destinés à 
mourir car tous ont fait le mal (5.12). 

Dans la première partie de l’épître aux Romains, l’apôtre montre que 
l’homme pécheur ne peut se sauver lui-même. Ensuite, il dit comment un 
pécheur peut être justifié devant Dieu à cause de Christ, de Sa mort et de Sa 
résurrection. Désormais, la vie en Christ remplace la mort en Adam. Adam 
communiqua la mort là où régnait la vie. Jésus a donné la vie là où régnait la 
mort. Notre vie nouvelle est à la fois physique et spirituelle. 

Parce que nous sommes fils d’Adam, chaque enfant naît avec la semence du 
péché. En grandissant nous ne pouvons pas empêcher le mal de croître. Le 
péché s’implante en nous et s’étend à tous les domaines de nos vies. Quand la 
connaissance de Dieu manque, ses racines se développent rapidement. Même 
si les parents prient pour leurs enfants et les instruisent selon Dieu, le péché 
est toujours là. Nous voulons suivre notre propre chemin et nous nous 
détournons des voies divines. Très vite, nous nous comportons en ennemis de 
Dieu. 

C’est pourquoi les enfants qui naissent dans des familles chrétiennes ne 
peuvent pas être appelés « chrétiens » tant qu’ils ne sont pas en âge de suivre 
Christ tout seuls. Personne, père, mère ou autres membres de la famille, ne 
peut décider à leur place de recevoir Christ dans leurs vies. C’est une des 
raisons pour lesquelles le Christianisme est différent de toutes les autres 
religions du monde. Chacun 
doit choisir par lui-même de 
suivre Christ et d’être justifié 
devant Dieu. Naître de 
parents chrétiens ne fait pas 
naître chrétiens. Il faut se 
tourner vers Dieu et naître 
de nouveau (Ézéchiel 
18.23 ; Jean 3.7). 

« Le péché existait bien 
dans le monde…et la mort a 
régné… » (5.13‑14). Les 
hommes étaient ennemis de 
Dieu. Ils avaient besoin de 
Dieu pour être déclarés 
justes devant Lui. Dans Sa 
miséricorde, Il a ouvert un 
chemin pour que tous soient 
sauvés. Le temps du salut divin est arrivé avec la mort de Jésus sur la croix et 
sa résurrection le troisième jour. Le plan de Dieu a vaincu le péché, la mort et 
la domination de Satan sur nos vies. Ce plan était déjà dans le cœur de Dieu 

 
Lorsque Dieu nous sauve du châtiment, Il 
nous met sur la voie pour suivre Christ et 

vivre dans la puissance de l'Esprit. Christ se 
tient entre nous et la punition de Dieu. 
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avant qu’Il ne crée le monde. Et Il a donné la Loi à Moïse pour révéler ce qui 
est bien et ce qui est mal, et faire la preuve que nous avons besoin d’un 
Sauveur. 

LE PÉCHÉ VEUT FAIRE DE NOUS SES ESCLAVES 

Le péché est semblable : 

• à un roi méchant qui règne dans ma vie (5.21). 
• à un propriétaire cruel qui me tient en esclavage (6.6 ; Jean 8.34). 
• à un ennemi qui veut emprisonner ma raison (7.23). 

Même après que Dieu eut donné la Loi à Moïse, le péché a régné dans le 
monde. Et il continue de le faire. Il fallait que le péché soit puni. Seul Jésus 
peut briser son joug et sa puissance sur nos vies, si toutefois nous nous 
confions en Lui (6.6). Il a pris sur Lui notre châtiment. 

« Adam ouvrit la porte au péché et le laissa assujettir le monde des 
hommes » a écrit F.F. Bruce, un enseignant de la Bible. Le péché prit tant 
d’importance que Dieu envoya le Déluge pour détruire les hommes, ne laissant 
subsister que huit personnes (1 Pierre 3.20). Toutes les créatures qui 
entouraient Noé furent emportées par les eaux (Genèse 7.21). 

Noé pensa-t-il : « C’est un monde nouveau qui commence maintenant que 
le péché a disparu » ? S’il en fut ainsi, Dieu lui rappela vite que « le cœur de 
l’homme est porté au mal dès son enfance » (Genèse 8.21). Noé fut à l’origine 
d’un nouveau commencement, mais le cœur des hommes ne changea pas. 
Dieu punit le monde mais le péché régna encore sur eux. 

Le péché d’Adam le conduisit à la mort. L’esprit de l’homme -cette partie qui 
lui permet d’aimer Dieu- mourut. À cause du péché l’homme rejeta Dieu. « La 
faute d’un seul (Adam) a eu pour conséquence la mort de beaucoup » (5.15). 

Toutefois si la mort est venue sur nous par la faute d’un seul homme 
(Adam), la grâce de Dieu a surabondé pour beaucoup par un seul homme, 
Jésus-Christ (5.15). Il est venu pour nous combler de ses richesses (Jean 1.16). 
Ses bénédictions couvrent la terre entière. Même dans la souffrance, ceux qui 
se confient en Jésus reçoivent « les trésors surabondants de la grâce divine » 
et se réjouissent en Lui (5.17). 

Parce qu’Adam a désobéi, le péché a atteint tous les hommes, les 
condamnant à la mort. Parce que Jésus est mort à notre place, tous peuvent 
avoir la vie éternelle. Ceux qui connaissent Christ comme Sauveur, qui croient 
et reçoivent le don de la Grâce divine ont la vie éternelle (Jean 3.16). La 
désobéissance d’Adam a fait de nous des pécheurs ; l’obéissance de Christ fait 
de nous des justes (Philippiens 2.8). Alléluia ! 

3 Réfléchissons : Si tous meurent à cause du péché expliquez, avec vos 
propres mots, quel est le plan de salut de Dieu. 
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LE PLAN DE SALUT DE DIEU 

La Loi a dénoncé le péché de l’homme et l’a mis en évidence. Parce qu’il ne 
pouvait s’empêcher de faire le mal, l’homme a aboli la Loi. La Loi montrait à la 
fois le chemin de la vérité divine et l’incapacité pour chacun de la mettre en 
pratique. Elle dénonçait la culpabilité de l’homme et sa mort irrémédiable. Mais, 
il nous faut plus que la Loi pour faire ce qui est agréable à Dieu. 

« Mais là où le péché a proliféré, la grâce a surabondé » (5.20). Dieu 
s’approche de l’homme parce qu’Il l’aime. Dans l’Écriture Sainte, nous voyons 
comment le péché a marqué d’un bout à l’autre l’histoire du genre humain. En 
même temps, Dieu n’a cessé de lui dévoiler la connaissance de Son plan de 
salut. Nous voyons cela en partie dans ce qu’Il dit à Adam, à Abel, à Noé, à 
Abraham, à Moïse et aux prophètes. Puis, le plan de salut divin a été 
pleinement révélé dans la vie de Son Fils, notre sauveur Jésus-Christ. C’était le 
dessein de Dieu depuis le commencement des temps que de « nous conduire à 
la vie éternelle par Jésus-Christ notre Seigneur » (5.21). 

Au cours de l’histoire, Dieu a fait de nombreux pas en direction de 
l’humanité pour détruire les effets du péché. Il fait de nombreux pas vers 
chacun d’entre nous, et si nous faisons un pas vers Lui, Il répond en nous 
enveloppant de Son amour. Quand nous obéissons à Sa Parole, Il affermit 
notre foi. Nous commençons alors à comprendre la grandeur, la largeur et la 
profondeur de Son amour. Il est le Dieu qui aime nous faire du bien (1 Pierre 
5.10). Son amour lave nos péchés et nous introduit dans Son Royaume de 
justice. 

Il nous envoie l’Esprit Saint pour que nous puissions obéir à la Parole du 
Père. Jour après jour, l’Esprit nous dirige sur le chemin divin et nous aide à y 
marcher (Galates 5.25). C’est une grande joie que d’emprunter cette route, en 
louant et en adorant Dieu. Nous croissons dans Sa justice et Sa bonté et les 
autres voient que Jésus vit en nous (2 Corinthiens 4.2). 

Autrefois le péché dominait nos vies ; maintenant, c’est la grâce de Dieu qui 
les dirige (5.21). Dieu règne en nous par la foi, l’adoration et l’amour et non 
pas par des règlements, des sacrifices ou des châtiments. Nous ne sommes 
plus esclaves de ces choses. Nous ne sommes plus esclaves du péché. 

4 Parlons de ceci : 

1. Comment le péché est-il entré dans le monde (5.12) ? Comment nos enfants 
en sont-ils atteints ? 

2. Quel mal le péché a-t-il introduit dans le monde (5.12) ? 
3. Qui nous accorde la grâce de Dieu (5.15) ? 
4. Est-ce que le Déluge a changé le cœur de la famille de Noé ? 
5. La bonté de Dieu (grâce) règne quand Il nous justifie. Qu’arrive-t-il alors ? 

Qui opère ces choses (5.21) ? 
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3 Réfléchissons : Comment pouvons-nous « régner dans la vie » ? Jésus 
règne-t-Il en nous ? Comment le savons-nous (5.17) ? 

2 Lecture biblique : Romains 6.1‑14 

MORT AU PÉCHÉ – VIVANT EN CHRIST 

En Romains 5.20, Paul a dit « Là où le péché a proliféré, la grâce de Dieu a 
surabondé ». 

« Que dire maintenant ? Persisterons-nous dans le péché pour que la grâce 
surabonde ? » (6.1). Certaines personnes se faisaient de fausses idées : elles 
pensaient pouvoir faire le mal sous prétexte que la grâce de Dieu est 
surabondante. Elles disaient que les croyants pouvaient pécher puisque Dieu 
leur pardonnerait toujours et leur donnerait Sa gloire. Voilà pourquoi l’apôtre a 
insisté là-dessus. 

Il a répondu : « Loin de là ! Puisque nous sommes morts par rapport au 
péché, comment pourrions-nous vivre encore dans le péché ? Ne savez-vous 
pas que nous tous, qui avons été baptisés pour Jésus-Christ, c’est en relation 
avec sa mort que nous avons été baptisés ? Nous avons donc été ensevelis 
avec Lui par le baptême en relation avec sa mort, afin que, comme Christ a été 
ressuscité d’entre les morts par la puissance glorieuse du Père, nous aussi, 
nous menions une vie nouvelle » (6.2‑4). Dieu me transforme et je change à 
cause de Son amour. L’amour de Dieu est assez grand pour effacer les pires 
des péchés. Son pouvoir est assez grand pour venir à bout des fautes les plus 
grandes. Par conséquent, nous sommes délivrés du pouvoir du péché. 

Paul a dit que le vrai croyant était uni à Jésus-Christ, aussi : 

• parce qu’Il est ressuscité des morts, Il nous donne la vie nouvelle par 
l’Esprit (6.5, 8). 

• nous Le servons et sommes libérés de l’esclavage du péché (6.6). 
• nous sommes délivrés du péché pour vivre dans la sainteté. La mort et le 

péché n’ont plus de pouvoir sur nous (6.9). 

Dieu dit que tout cela est possible quand nous croyons. Nous participons alors 
à la mort de Christ (1 Corinthiens 12.13). Nous nous considérons comme morts 
à notre ancienne manière d’être et comme vivants pour Dieu (6.11 ; 
2 Corinthiens 5.17). 

Nous savons que notre ancienne vie est mise à mort (6.6). Croire en Jésus 
signifie que nous mourons à ce qui est passé, quand le mal était attaché à 
nous. Mais cette manière de vivre est finie. « L’homme que nous étions 
autrefois a été crucifié avec le Christ » (6.6). Le chemin de la vie nouvelle a 
commencé et le baptême témoigne de notre engagement devant notre famille 
et nos amis. 
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Paul savait bien que 
les Chrétiens péchaient 
encore de temps en 
temps. Mais il voulait 
que ses lecteurs 
n’oublient pas que le 
péché n’était plus leur 
maître. Nous avons un 
nouveau Maître en 
Jésus. 

Paul donne encore 
un enseignement sur 
les fondements du 
Christianisme : « Christ 
est mort et c’est par 
rapport au péché qu’Il 
est mort une fois pour toutes », pour que nous nous détournions de nos 
mauvaises voies (6.10). Dieu ne réclame aucun autre sacrifice qui lui soit 
agréable. 

LA MARQUE DE LA VIE NOUVELLE 

Avec hardiesse, Paul ordonne à ses lecteurs : « Que le péché n’exerce donc 
plus sa domination… (6.12). Dites « oui » au Saint-Esprit et laissez-Le vous 
inspirer pour choisir le droit chemin. Qu’aucune partie de votre corps ne soit 
soumise au mal mais que tous vos membres obéissent à Dieu. Faites de Jésus 
votre Roi ! » 

Christ a souffert et Il est mort une fois pour toutes afin de terminer Son 
œuvre de salut. Notre mort au péché doit aussi être une œuvre achevée. Il faut 
vraiment croire que nous sommes morts au péché (6.11). Ne nous soumettons 
plus au mal (6.12). Paul dit : « Offrez-vous plutôt vous-mêmes à Dieu » (6.13). 

L’apôtre ajoute que la vie chrétienne consiste à faire ce que Christ nous a 
appris quand Il vivait sur la terre. Donc, il nous faut étudier les quatre 
Évangiles écrits par Matthieu, Marc, Luc et Jean, pour en savoir plus sur Lui. 
Que notre désir soit d’adorer Dieu, de faire ce qu’Il nous recommande, de 
grandir de plus en plus à l’exemple de Jésus et d’être Ses serviteurs. Que notre 
foi soit active et vivante. Donnons-Lui nos mains, nos pieds et nos pensées 
comme outils au service du bien (6.13). Ce sera possible uniquement si nous 
permettons au Saint-Esprit de demeurer en nous. C’est Lui qui nous donne la 
force de vivre pour Dieu (Actes 2.38). 

Paul partage ces instructions car il veut s’assurer que les croyants Juifs sont 
libres à la fois de leur ancienne vie et de l’ancienne Loi (6.14). Ni le péché ni la 
loi ne doivent les tenir en esclavage. Si la Loi leur sert de guide, le salut ne 

 
Le péché te veut comme esclave. Nous devons 
choisir de ne pas écouter Satan ou la tentation. 
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peut venir que de leur foi dans le sacrifice unique de Jésus-Christ. Ils ont été 
libérés des vieilles traditions religieuses et Christ a détrôné le péché dans leur 
vie. Ceci est valable pour tous les croyants. 

4 Parlons de ceci : 

1. Comment Dieu libère-t-Il nos vies du pouvoir du péché et de la mort (6.6) ? 
2. Que doivent faire les Chrétiens pour montrer qu’ils appartiennent à Jésus 

(6.3‑4) ? 
3. S’il n’est plus esclave du péché, qui doit régner dans la vie du chrétien 

(6.12) ? 
4. Si Jésus est notre Maître, que devons-nous faire quand nous sommes tentés 

par le péché (6.11‑13) ? 

3 Réfléchissons : De quoi les Chrétiens sont-ils délivrés ? Que signifie 
devenir « serviteur de Christ » (1.1) ? 

2 Lecture biblique : Romains 6.15‑23 

NOUS SOMMES LIBÉRÉS POUR DEVENIR 
ESCLAVES DE DIEU 

Qu’est-ce que le salut ? Le salut c’est le pardon et la libération du péché. Paul a 
écrit : « De même que vous avez offert autrefois vos membres en esclaves à 
des passions dégradantes et immorales pour vivre une vie déréglée, de même 
offrez-les maintenant en esclaves à la justice pour mener une vie sainte » 
(6.19). 

Si Dieu n’est pas avec lui, l’homme pèche facilement, et cela dès après sa 
naissance. C’est à cause de sa nature humaine, car il est né dans le péché. 
Mais maintenant que nous sommes Chrétiens, Paul demande : « Devons-nous 
encore pécher sous prétexte que nous ne sommes pas sous le régime de la Loi, 
mais sous celui de la grâce ? » (6.15). Bien sûr que non ! L’apôtre dit que nous 
sommes libres de choisir, libres de devenir Ses esclaves par amour pour Lui, 
Ses serviteurs fidèles (6.16‑18 ; Lévitique 25.39). Un serviteur engagé promet 
d’être vrai avec son maître car il L’aime. Nous nous livrons avec joie pour servir 
notre Seigneur Jésus ! 

Il suffit de dire « non » au péché puisque Christ nous fortifie. Il suffit d’en 
finir avec notre ancienne vie d’esclaves du péché puisque le Saint-Esprit habite 
en nous. Sans Lui, impossible de vivre dans la sainteté. Il nous enseigne la 
volonté divine et nous l’accomplissons. « Vous connaîtrez la vérité, et la vérité 
fera de vous des hommes libres » (Jean 8.32). 

Dieu appelle les Chrétiens à vivre pour Lui. Ils sont destinés à être différents 
des autres (Tite 2.14). « Le fruit qu’ils doivent porter, c’est une vie sainte » 
(6.22). Dieu veut que nous marchions de progrès en progrès comme Jésus Lui-
même. 
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Plus nous avançons et partageons avec Lui, plus nous obéissons à Ses 
enseignements, plus nous Lui ressemblons. Nous Lui faisons confiance et le 
Saint-Esprit nous communique la force de Le suivre chaque jour (2 Corinthiens 
3.18). Christ veut que les Siens mènent une vie sainte. Nous ne sommes plus 
esclaves du mal. Nous sommes affranchis et notre délivrance nous permet 
d’exercer notre libre arbitre pour mettre en œuvre le plan que Dieu a conçu dès 
le commencement (Romains 8.21). Alors « nous avons la liberté de devenir 
esclaves de la justice divine » (6.18). Nous usons de notre libre arbitre pour 
devenir esclaves de Jésus-Christ, de ce qui est juste et bon. 

Quelle différence y a-t-il entre l’esclavage à la Loi divine et l’esclavage à la 
justice divine ? Elle est très grande ! Le premier conduit au châtiment, le 
second au pardon. Quand nous sommes directement soumis à Dieu, nous 
avons la capacité de Lui obéir et de prendre une nouvelle direction. Nous 
pouvons dire « non » au péché parce que la puissance de Christ habite en 
nous. Et par Sa résurrection nous héritons la vie éternelle (6.22). 

Maintenant, nous 
appartenons à Christ et 
suivons une route 
différente. Nous ne nous 
dirigeons plus vers l’enfer 
mais vers le ciel (voir dessin 
p19). Parce qu’Il nous a fait 
naître de nouveau, nous 
pouvons partager avec Lui 
ce qui lui appartient. C’est 
un héritage qui ne peut ni 
se détruire ni se flétrir. Il 
nous est réservé dans les 
cieux (1 Pierre 1.4). 

Ne nous laissons pas 
induire en erreur par 
l’emploi biblique du mot 
« esclave ». Nous sommes 
sous l’autorité de Dieu mais nous sommes aussi Ses enfants. Et un jour nous 
serons avec Lui dans le ciel. Quel privilège de servir un maître qui nous aime 
autant ! 

Quand Dieu nous sauve : 

1. Il pardonne tous nos péchés et parce que nous bénéficions de Sa 
justice, Il ne nous punit plus pour nos fautes (6.18, 22). 

2. Il ouvre devant nous une route où nous avons la possibilité de Le suivre 
(Jean 10.4‑5). 

 
Parce que Christ est mort pour nous, nous 

pouvons mourir à nos anciennes habitudes. 
Nous pouvons dire NON à l'ancienne vie par 

la puissance de l'Esprit. 
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3. Il nous oint de Son Esprit Saint pour nous fortifier afin que nous suivions 
Jésus et menions une vie sainte (1 Pierre 1.15). 

4. Il nous donne la vie éternelle et nous prépare une demeure dans le ciel 
(Jean 14.2). 

4 Parlons de ceci 

1. Est-il juste que nous péchions encore parce que Dieu nous pardonne 
(6.15) ? 

2. Comment Dieu nous libère-t-Il du pouvoir du péché ? 
3. Après avoir choisi Christ, que devons-nous accepter de faire en plus (6.19) ? 
4. Paul cite deux éléments qui découlent du salut. Quels sont-ils (6.22) ? 

2 Lecture biblique : Romains 7.1‑25 

LIBÉRÉS DU RÉGIME DE LA LOI GRACE À CHRIST 

Ici, Paul prend un exemple dans la tradition juive pour que les croyants Juifs de 
Rome comprennent son message. Il s’agit du mariage. 

La vie en Christ est appelée « la nouvelle manière de servir Dieu par 
l’Esprit » (7.6). Désormais, il est possible d’accomplir les commandements de 
Dieu sans tomber sans cesse dans le péché (6.17, 18). La Loi n’était pas 
mauvaise mais elle nous rappelait toujours le péché qui dominait nos membres. 
Paul en avait fait personnellement l’expérience (7.8). La voie de l’Esprit est une 
nouvelle manière de servir Dieu ; elle s’oppose à l’ancienne qui conduisait à 
l’obéissance de la Loi écrite. C’est un nouvel accord avec Dieu, une nouvelle 
alliance qui est offerte à tous. C’est comme un contrat de mariage. 

Le prophète Jérémie dit dans l’Ancien Testament : « Mais des jours vont 
venir, déclare l’Éternel, où moi, je conclurai une alliance nouvelle avec le peuple 
d’Israël et celui de Juda. Elle ne sera pas comme celle que j’ai conclue avec 
leurs pères…quand je les ai pris par la main pour les faire sortir d’Égypte…Je 
placerai ma Loi au plus profond d’eux-mêmes, je la graverai dans leur cœur » 
(Jérémie 31.31‑33). Dieu dit à Abraham que toutes les nations de la terre 
seraient bénies au travers de sa famille. Par conséquent, les non-Juifs 
bénéficient de cette promesse au travers de Jésus-Christ, le Messie Juif. Et ceci 
est valable pour tous les hommes. 

La Loi condamne l’être humain car le péché conduit à la mort (7.10). Il est 
impossible d’obéir à tous les commandements de la Loi. La Loi ne pardonne pas 
le péché. Elle ne donne aucun pouvoir sur le péché. Ceci est vrai pour les 
ordonnances de toutes les confessions. Aucune loi ne peut justifier quelqu’un 
aux yeux de Dieu. La justification ne peut venir que de la grâce de Dieu et de la 
foi en Jésus-Christ. La Loi nous dévoile la vérité divine et les choses que Dieu 
hait. Elle nous révèle le besoin que nous avons d’un Sauveur – Jésus-Christ. 

Paul montre clairement que la Loi est sainte et bonne ; mais elle met tout 
aussi clairement la culpabilité en évidence (7.12, 13). 
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Paul a dit : « S’il n’y avait pas eu la Loi, je n’aurais pas connu le péché » 
(7.7). Quand la Loi dit : « Tu ne convoiteras pas », tout ce que l’autre possède 
lui vient à l’esprit (Exode 20.17). Nous péchons tous car nous sommes nés dans 
le péché. C’est naturel pour nous de pécher. C’est une habitude. La Loi rappelle 
nos iniquités mais elle ne nous dit pas comment les vaincre. 

La Loi est bonne, mais elle réveille le péché qui est en nous. Grâce à elle, 
Paul a compris les difficultés qu’il avait à obéir à Dieu et son besoin 
indispensable d’un Sauveur. « La Loi a été inspirée par l’Esprit de Dieu. Mais 
moi, je ne suis qu’un homme vendu au péché » (7.14). « La Loi est sainte, 
mais moi je ne le suis pas ». 

L’apôtre a pris l’exemple de sa propre vie. Il aimait la Loi divine et il faisait 
de son mieux pour la mettre en pratique. Mais la Loi lui était tellement 
supérieure qu’il chutait toujours (3.23 ; 7.8‑12). Elle était sainte, juste et 
bonne, et lui n’était qu’un pécheur. « Est-il donc possible que ce qui est bon 
soit devenu pour moi une cause de mort ? » s’est-il demandé (7.13). 

« En effet, je ne comprends pas ce que je fais : je ne fais pas ce que je 
veux, et c’est ce que je déteste que je fais » a-t-il reconnu (7.15). La source 
résidait dans sa nature pécheresse : « Car je sais que le bien n’habite pas en 
moi » (7.18). À cause de son péché, Paul ne trouvait rien en lui qui puisse 
l’aider à accomplir la Loi divine, avant qu’il ne connaisse Jésus-Christ. 

Il savait que le péché était un ennemi. Sa vie était comme un champ de 
bataille. Il voulait être du côté de Dieu. Mais sa vie n’était qu’une longue lutte 
contre le péché. Il reconnaissait qu’il était incapable de gagner la bataille. 
« Malheureux que je suis ! » s’est-il écrié. « Qui me délivrera de cette mort 
qu’est ma vie ? » (7.24). Mais Paul a rencontré Jésus. Il a pu remporter la 
victoire par Jésus-Christ son Seigneur et Sauveur (7.25). Parce que Jésus est 
mort pour lui, l’espérance de la vie lui a été rendue. Par Sa mort sur la croix, 
Christ a détruit en sa faveur le péché et la mort. L’ancienne loi qui conduisait à 
la mort a disparu et la loi de l’amour de Christ a pris sa place. Paul a su que 
son seul espoir était de garder les yeux fixés sur Jésus-Christ (Hébreux 12.2). 

4 Parlons de ceci : 

1. Dites en quoi la voie nouvelle est meilleure que la Loi. 
2. Comment Paul a-t-il su que son problème était résolu (7.25) ? 

3 Réfléchissons : Comment Satan perd-il son pouvoir sur nous ? 
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2 Lecture biblique : Romains 8.1‑27 

UNE VIE DE PUISSANCE PAR L’ESPRIT DE CHRIST 

Paul savait que dans son ancienne manière de vivre : 

• la Loi divine le maintenait dans la culpabilité. 
• sa propre conduite mauvaise le rendait coupable. 

Mais il a pu écrire ces paroles merveilleuses dans Romains 8.1‑2 : 

« Il n’y a plus de condamnation pour ceux qui sont en Jésus-Christ. Car la 
loi de l’Esprit qui nous donne la vie dans l’union avec Jésus-Christ nous a libérés 
de la loi du péché et de la mort ». 

Au chapitre 8, Paul explique qu’il a désormais la capacité de rompre avec les 
luttes obscures contre le péché, luttes évoquées au chapitre 7. Il décrit, à la 
place, la lumière de l’Esprit de vie inscrite dans nos cœurs, comme Jérémie 
l’avait prophétisé. 

Si nous avons confiance en Christ, Il nous donne la puissance de Son Esprit 
(8.9). Désormais, nous pouvons vivre sous la direction divine, et nous ne 
sommes plus asservis à notre nature pécheresse. Nous obéissons à l’Esprit 
(8.4). Nous pouvons mettre en pratique la Loi de Dieu parce que nous nous 
ouvrons à la justice divine. Nous voulons ce qu’Il veut. Parce que nous vivons 
selon l’Esprit, nous ne craignons plus le jugement divin. Nous sommes délivrés 
de « la loi du péché et de la mort ». Parce que l’Esprit de Dieu est toujours 
avec nous, nous avons la puissance de faire ce que Dieu veut. Paul a appelé 
cela : la loi de l’Esprit qui nous donne la vie » (8.2). 

Quand nous lâchons un livre, il tombe au sol. La loi de la gravité l’attire vers 
le bas. Quand vous tendez la main et l’attrapez, il ne peut plus descendre. 
Votre main symbolise l’action de l’Esprit. La loi du péché et de la mort nous 
attire vers le bas mais l’Esprit de Dieu nous saisit et nous tient fermement. 

La Loi divine de l’Esprit de vie est plus forte que la loi du péché et de la 
mort. Elle nous rend libres. 

Paul encourage chaque croyant à réaliser qu’il (ou elle) est complètement 
libéré du châtiment et du pouvoir du péché, qu’il est pardonné et définitivement 
acquitté (8.1). 

Comment pouvons-nous rester libres ? 

Premièrement, un croyant qui désire suivre Dieu prend très vite conscience 
du péché. Rappelons que le péché est prompt à nous condamner. 

Deuxièmement, l’Esprit transforme nos désirs. Nous commençons par 
rechercher les bonnes choses qu’Il veut pour nous (8.5). Puis, peu à peu, nous 
Le laissons nous guider et la paix de Dieu s’empare de nos cœurs (8.6). 

Avant, le mal dominait nos pensées. Maintenant nous nous intéressons aux 
choses de Dieu. L’Esprit nous aide dans tout ce que nous pensons et faisons 
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(Philippiens 4.8). Nous vivons sous la dépendance de l’Esprit et désirons 
accomplir ce qu’Il veut. À nous de nous laisser guider par l’Esprit et de marcher 
dans l’empreinte de Ses pas (Galates 5.25). 

Comment pensons-nous pouvoir changer notre manière d’agir ? Nos 
pensées règlent nos actions. Avant de venir à Christ, la pensée de Dieu ne nous 
effleurait même pas et nous n’avions aucune envie de garder Ses lois. Nous 
nous comportions en ennemis de Dieu (8.7). Nous ne permettions pas à Son 
Esprit d’avoir autorité sur nous. Notre nature pécheresse nous dominait et nous 
ne pouvions pas plaire à Dieu (8.7‑8). 

LE TRAVAIL DU SAINT-ESPRIT 

Jusque-là, Paul a très peu parlé du travail du Saint-Esprit dans la vie du 
croyant. Certains ne ressentent pas grand-chose et ne voient pas beaucoup de 
changements. D’autres, comme Paul, expérimentent une grande transformation 
émotionnelle et tout leur être est bouleversé. Quand nous invitons le Saint-
Esprit à habiter en nous, la paix remplit nos cœurs (8.6). Si nous confions à 
l’Esprit de Dieu le contrôle de notre esprit, Il nous conduira dans toute la vérité 
(Jean 16.13). L’Esprit de Dieu nous communique la paix et change notre 
manière de penser et d’agir. Il demeure en nous. Notre nature pécheresse ne 
règne plus sur nous (8.9). 

L’apôtre pose cette question : « Est-ce que l’Esprit de Dieu habite en vous ? 
Si oui, vous ne dépendez pas de cette nature pécheresse, mais de l’Esprit, 
puisque l’Esprit de Dieu habite en vous » (8.9). Paul veut que ses lecteurs 
soient bien au clair : si vous ne choisissez pas Christ comme Sauveur et si vous 
ne Lui faites pas confiance, le Saint-Esprit ne viendra pas vivre en vous et vous 
continuerez à vous comporter comme vous l’avez toujours fait. 

Aussi encourage-t-il ses lecteurs : « Si Christ habite en vous, votre corps 
reste mortel à cause du péché, mais l’Esprit est source de vie, parce que vous 
avez été déclarés justes » (8.10). Christ nous donne Sa vie par Son Esprit. 
Aussi, même si nos corps se détruisent, ils bénéficient toujours de cette vie 
nouvelle par l’Esprit de Dieu qui habite en nous. Maintenant, rien ne peut nous 
obliger à vivre encore dans le péché. 

Celui qui se confie en Christ ne veut plus de son ancienne vie de péché. S’il 
retourne en arrière, le Saint-Esprit lui révèle sa culpabilité pour qu’il se repente 
et revienne à Dieu. Quand les Chrétiens pèchent, le Saint-Esprit leur montre 
leurs fautes. Ils sont affligés à cause de leur péché. Ils perdent leur paix 
intérieure. Ils sont profondément troublés. Heureusement, le Saint-Esprit 
n’abandonne pas les pécheurs : Il leur parle encore et encore. Mais s’ils 
n’écoutent pas Sa voix, ne se repentent pas et persévèrent dans leurs voies 
iniques, l’Esprit se retire. Alors, ils ne sont plus capables d’entendre Ses 
avertissements. L’Écriture Sainte dit : « Aujourd’hui, si vous entendez sa voix, 
ne vous endurcissez pas… » (Psaume 95.7, 8). 
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4 Parlons de ceci : 

1. Comment pouvons-nous demeurer libres du péché et du châtiment divin 
(8.1, 2, 5, 6) ? 

2. Quelle est l’action du Saint-Esprit dans la vie du croyant (8.5‑9) ? 

NOUS SOMMES ENFANTS DE DIEU 

Dans l’Ancien Testament, Dieu désignait Son peuple comme étant Ses Enfants 
(Osée 2.1). Jésus a été le Fils qui, dans Sa perfection, obéissait toujours à Son 
Père. Maintenant Christ nous annonce que nous, Ses disciples, nous sommes 
fils de Dieu, exactement comme Osée l’avait prophétisé. 

Parce que les Chrétiens sont fils de Dieu, ils n’ont plus peur de Lui. Dieu est 
notre Père et nous pouvons L’appeler « Abba » (8.15) comme les petits 
enfants. 

Paul a dit : « Et puisque nous sommes enfants, nous sommes aussi 
héritiers : héritiers de Dieu, et donc cohéritiers de Christ, puisque nous 
souffrons avec Lui pour avoir part à sa gloire » (8.17). Parce que nous 
appartenons à Jésus-Christ, nous sommes aussi fils et filles de Dieu par la foi, 
et, en conséquence, nous partageons ce que Christ reçoit du Père. Un jour, 
« nous serons pleinement établis dans notre condition de fils adoptifs de Dieu 
par la pleine libération de notre corps » (8.23). Nous avons la promesse de la 
vie éternelle. 

L’apôtre dit encore : « Nous souffrons avec Lui pour avoir part à Sa gloire. 
J’estime d’ailleurs qu’il n’y a aucune commune mesure entre les souffrances de 
la vie présente et la gloire qui va se révéler en nous » (8.17‑18). En tant 
qu’enfants de Dieu, nous pouvons nous approcher librement (y compris nos 
corps) de notre Père dans les cieux (Hébreux 4.16). Les difficultés n’ont pas pu 
empêcher Paul de prêcher. Il est toujours allé de l’avant. Les problèmes ont 
fortifié sa foi et l’ont poussé à travailler plus dur encore (Colossiens 1.24, 29). 
Avec l’aide du Saint-Esprit, il a compris que le ciel était une réalité et qu’il 
pouvait se réjouir même dans l’épreuve. Il a vécu dans l’espérance de la vie 
éternelle. 

DU DÉSESPOIR À L’ESPERANCE 

À cause du péché d’Adam, tout ce que Dieu avait créé est mort. Le monde et 
ses créatures n’ont pas pu se développer avec le temps, aussi sont-ils tombés 
en décadence. L’évolution en des formes de vie meilleures est un mythe 
inventé par l’homme. Pollution et ruine, maladie et mort sont là pour nous 
rappeler que tout n’est pas bon sur notre planète. 

Nous savons que Dieu décida de maudire la terre à cause du péché d’Adam 
(Genèse 3.17‑18). L’être humain est la plus importante des créations de Dieu 
car Il le fit à Son image. Aussi lui confia-t-Il la responsabilité de prendre soin de 
Son œuvre. De même Dieu mit à part la famille d’Abraham, lui donna Ses 
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ordonnances et Ses promesses et lui apprit à se confier en Lui. C’est ainsi qu’Il 
prépara un chemin pour que le genre humain puisse vivre par la foi, malgré le 
péché, la corruption et la déchéance. Il l’a réalisé en descendant dans le sein 
de Marie (Luc 1.35), et en apparaissant sous une forme humaine, faite de chair 
et de sang, en tant que Fils de Dieu. Il a fait cela pour sauver l’homme qu’Il a 
créé et qu’Il aime, de même que toute la création (8.21). 

« Nous savons bien…que la création tout entière est unie dans un profond 
gémissement… » (8.22). Le monde est dans le désespoir à cause du péché 
d’Adam. Parce que Dieu jugea Adam et dit qu’il périrait, tout ce que Dieu fit fut 
destiné à la destruction (8.21). Mais aujourd’hui, toute la création espère et 
attend le retour de Christ. De même, nous vivons dans l’attente joyeuse du 
monde meilleur qui vient (8.23). Amen ! 

Nous attendons le retour de Christ qui nous rendra la gloire qu’Adam avait 
perdue dans le jardin d’Eden. Par-là, nous voyons que tout ce que Dieu avait 
fait était parfait en tous points. Actuellement, le genre humain et toute la 
création divine souffrent à cause du péché. Tout se détériore et meurt. Il nous 
faut beaucoup plus pour être délivrés de la douleur et de la souffrance. « Nous 
attendons d’être pleinement établis dans notre condition de fils adoptifs de 
Dieu par la pleine libération de notre corps » (8.23). C’est là notre espérance. 

« Toute la création est unie dans un profond gémissement » a dit Paul 
(8.22). Mais l’être humain est plus important que les plantes ou les animaux. 
Parce qu’il est la plus belle partie du plan de Sa création, Dieu a envoyé son Fils 
unique mourir à sa place. 

Dieu nous envoie son Esprit Saint pour que nous prenions conscience de 
notre faiblesse (8.26). L’Esprit intercède pour nous et nous fortifie. Il nous 
apprend à faire confiance à Dieu et à discerner Son œuvre dans nos vies. 

Souvent, quand l’épreuve est là, nous ne savons comment prier. Devons-
nous demander à Dieu de nous en sortir ? Ou devons-nous implorer Son 
soutien pour qu’Il nous aide à la traverser ? Nous ne savons vraiment pas que 
penser, mais le Saint-Esprit, qui nous connaît parfaitement, prie pour nous en 
accord avec la volonté du Père (8.27). Tout ceci parce que Dieu nous veut à 
Son image, comme au temps de la création. 

3 Réfléchissons : Expliquez avec vos propres mots, comment les 
Chrétiens sont remplis d’espérance dans un monde détérioré par le péché. 



38 

2 Lecture biblique : Romains 8.28‑39 

NOUS VAINCRONS PAR CHRIST 

« Nous savons que l’Esprit fait concourir toutes choses au bien de ceux qui 
aiment Dieu » (8.28). Quelles paroles fantastiques ! Cette merveilleuse vérité 
divine révélée à Paul est couchée par écrit pour que nous la lisions tous. Dieu 
travaille en permanence dans un monde souillé par le péché. Il agit en tous 
lieux et Son opération est toujours excellente. Il fait concourir toutes choses à 
notre bien, si nous suivons le sentier que Son Esprit ouvre devant nous. 

Il nous a appelés parce que, dans Sa grâce et Sa miséricorde, Il a un plan 
pour nous (Éphésiens 2.8‑10). Il nous a choisis, et si nous décidons de Le 
suivre, le Saint-Esprit nous montre la voie à suivre. Si l’épreuve survient, si la 
peine ou la souffrance nous atteint, si l’un de nos bien-aimés meurt, si nous 
perdons notre travail, si nous sommes persécutés ou emprisonnés sans cause, 
nous savons que Dieu changera le mal en bien. Il l’a promis. Ne doutons jamais 
qu’Il travaille à notre bien. Pourquoi ? Parce qu’Il nous aime. 

Quand nous marchons avec Jésus, nous pouvons être sûrs que Dieu dirige 
nos vies et qu’Il fait concourir la plus petite des choses à notre bien. Nous Lui 
faisons confiance quand tout va bien et nous devons Lui faire confiance quand 
tout va mal. Notre confiance Lui permet de travailler en notre faveur. 

Nous avons été appelés par Dieu pour accomplir Son dessein, non le nôtre. 
Nous avons choisi de suivre Christ, et c’est l’Esprit de Dieu qui nous montre la 
voie à suivre. Si notre chemin traverse peines et souffrances, Il nous protègera. 
Ne regardons pas à ceux qui empruntent des chemins différents des nôtres. 
« Retenez fermement la foi qui vous a été donnée pour que personne ne 
ravisse le prix de votre victoire » (Apocalypse 3.11). 

Dieu nous veut à la ressemblance de Son Fils (2 Corinthiens 3.18). Tout ce 
qui arrive au Chrétien sert à le rendre semblable à Lui. Le Saint-Esprit travaille 
à cela. « C’est Dieu Lui-même qui agit en vous… » (Philippiens 2.13). 

Nous ne pouvons pas désirer une vie meilleure que celle que Dieu veut pour 
nous. Nous Lui faisons confiance pour qu’Il agisse au mieux au milieu de nos 
souffrances. « Rien ne pourra nous arracher à l’amour que Dieu nous a 
témoigné » (8.39). Paul a affirmé cette vérité alors qu’il traversait une longue 
période de grandes difficultés (2 Corinthiens 11.23‑29). Il a prouvé que rien ne 
peut nous séparer de Dieu. 

De nombreux Chrétiens disent que le chapitre 8 de l’épître aux Romains est 
leur passage biblique favori. Il nous parle de la marche par la foi sous la 
direction et la puissance du Saint-Esprit. Il nous dit que toutes choses 
concourent ensemble au bien de ceux qui aiment vraiment Dieu. Il nous dit que 
personne ne peut nous séparer de l’amour de Dieu manifesté en Christ. Il nous 
dit que nous pouvons vaincre le péché. Et il nous rappelle qu’être enfants de 
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Dieu est une immense joie et un grand privilège. Paul est enthousiasmé et 
émerveillé parce que la Bonne Nouvelle du salut divin est destinée à tous. 

Mais n’oublions pas que Paul est aussi tourmenté et attristé par le 
comportement de certains croyants religieux de l’église de Rome –
particulièrement par ceux qui sont issus de la même race et des mêmes 
traditions religieuses que lui- (9.3). Il veut que chacun vive par la foi en Jésus-
Christ, car Dieu L’a offert en sacrifice pour tous et pour toujours. C’est un 
nouveau commencement pour le peuple de Dieu, appelé désormais « l’Église de 
la Nouvelle Alliance » (Nouveau Testament). Puissions-nous être tous prêts à 
mettre de côté nos traditions et à croître dans notre compréhension de ce 
qu’est la vie selon le dessein de Dieu au travers de Christ. 

4 Parlons de ceci : 

1. Maintenant que nous sommes enfants de Dieu, quelles bénédictions veut-Il 
partager avec nous (8.17) ? 

2. Qu’est-ce que Christ a promis de donner à Paul après l’épreuve (8.23) ? 
3. Qu’est-ce que Dieu nous donne tandis que nous attendons 

l’accomplissement de Ses promesses (8.2, 5, 9, 11, 13, 15, 26, 27) ? 

3 Réfléchissons : De quelle manière pouvons-nous nous confier dans les 
plans de Dieu pour nos vies (8.31‑39) ? Marchez-vous selon les desseins de 

Dieu à votre égard ? Comment le savez-vous ? 

CONCLUSION 

Dans les huit premiers chapitres de sa lettre aux Romains, Paul introduit 
quelques-uns de ses enseignements bibliques fondamentaux. Ce sont les 
vérités de base de la foi chrétienne, qui donnent un sens au salut authentique. 
L’apôtre avertit les croyants Juifs de ne pas faire peser le fardeau de leurs 
traditions et de leurs ordonnances sur les autres Chrétiens. Juifs et non-Juifs 
ont besoin d’expérimenter la liberté obtenue par la foi en Christ comme il l’a 
vécue lui-même. « Mon désir est d’être trouvé en Lui, non pas avec une justice 
que j’aurais moi-même acquise en obéissant à la Loi mais avec la justice qui 
vient de la foi en Christ et que Dieu accorde à ceux qui croient » (Philippiens 
3.9). Sans la foi, notre salut est incomplet. La foi est la porte d’entrée du salut. 
Elle est aussi l’ouverture à la puissance du Saint-Esprit, que nous 
expérimentons au quotidien alors que nous Le servons. Elle nous fait naître de 
nouveau et nous introduit dans une vie nouvelle, vie où nous nous développons 
après notre conversion. Une part importante du plan de salut de Dieu, c’est de 
nous faire porter beaucoup de fruits, si toutefois nous sommes prêts à souffrir 
avec Christ (8.17). La foi et la liberté des nouveaux croyants ne doivent pas 
être entravées par des règles et des traditions religieuses inutiles (Paul détaille 
davantage la croissance du Chrétien dans la seconde partie de son épître). 
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Dans ces huit premiers chapitres de sa lettre aux Romains, Paul présente à 
ses lecteurs quelques-unes des vérités fondamentales de la religion chrétienne 
et la vraie signification du salut de Dieu au travers de Son Fils : 

1. La repentance : nous renonçons à nos péchés pour nous tourner vers 
Dieu. 

2. Le pardon : Dieu pardonne nos péchés et nous donne une vie nouvelle. 
3. La justice : Dieu l’accorde à tous ceux qui croient. 
4. La justification : nous sommes pardonnés et agréés par Dieu grâce à 

Christ. 
5. La liberté : le serviteur de Christ connaît la joie de servir Dieu. 
6. L’assurance : nous avons la promesse de recevoir la vie éternelle avec 

Dieu et avec Christ. 

Chacun peut s’approprier ces vérités par la foi, en Christ et par la grâce de 
Dieu. Parfois ces choses dépassent notre entendement, mais nous pouvons 
nous fier à l’enseignement de Paul. C’est la Parole inspirée de Dieu. Paul 
connaissait les Saintes Écritures (Histoire, Loi et prophéties) parfaitement. Il 
nous en donne une nouvelle explication. Il savait que Dieu ne voulait pas que 
Son peuple retombe dans l’esclavage (Osée 11.4‑5). Lui-même s’est vraiment 
converti sur le chemin de Damas (Actes 9.3‑20) et il était sûr de son appel à 
prêcher et enseigner la Bonne Nouvelle de Dieu en Jésus-Christ aussi bien aux 
Juifs qu’aux non-Juifs. 

L’apôtre résume les sept premiers chapitres avec ces mots extraordinaires : 
« Maintenant donc, il n’y a plus de condamnation pour ceux qui sont unis à 
Jésus-Christ » (8.1). 

La condamnation est le contraire de la justification. Par la grâce de Dieu et 
le sacrifice de Son Fils Jésus, les croyants Chrétiens échappent à la 
condamnation. Ils prennent un nouveau départ dans la vie, et ils bénéficient de 
ces merveilleuses promesses : 

• libération du châtiment dû au péché. 
• libération de la culpabilité du péché. 
• libération de la domination du péché. 

En retour, nous choisissons librement de devenir serviteurs du Christ vivant en 
L’aimant et en Lui obéissant (Jean 14.15, 23). 

Paul énumère les dettes que nous avons envers Christ : 

• Jésus est mort pour nos péchés (4.25). 
• Jésus a rendu possible notre justification avec Dieu (4.25). 
• Jésus nous a donné accès à la vie éternelle (5.21 ; 6.23). 
• Jésus nous libère de notre ancienne vie soumise aux lois et aux pièges du 

péché (7.25). 
• Jésus nous a assurés de l’amour de Dieu (8.38‑39). 
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Jésus nous aide en nous envoyant le Saint-Esprit. En conséquence, nous 
n’avons plus besoin de lutter constamment contre le péché. Ne nous affligeons 
pas de la souffrance, car nous vivons dans l’espérance de la gloire de Dieu 
(8.17, 18). Désormais notre existence est pleine de Sa puissance, de Son 
amour, de Sa joie, de Sa sainteté, et nous avons l’assurance de vivre avec Lui 
dans Sa magnificence éternelle. Alléluia ! 

Paul persécutait les disciples de Christ. Mais il a rencontré Jésus alors qu’il 
chevauchait en direction de Damas. Paul, le Pharisien Juif est alors devenu 
l’apôtre et l’enseignant Juif. Et l’Empereur Romain lui-même ne pouvait le 
réduire au silence. Longtemps après sa mort, ses écrits nous parlent encore. 
Depuis vingt siècles, ils répandent la Parole de Dieu et édifient la famille de 
Dieu, l’Église de Jésus-Christ. La vérité de Jahveh, le Dieu Tout-Puissant, 
subsistera éternellement. 

La Bonne Nouvelle (l’Évangile) sauve quiconque croit et se confie en 
Jésus pour être justifié devant Dieu. 

Quand Dieu nous fait échapper au châtiment, Il nous ouvre une route 
nouvelle et vivante où nous pouvons suivre Jésus et vivre dans la 

puissance du Saint-Esprit. 

Christ se tient entre nous et la condamnation divine. 

Le péché veut nous asservir. À nous de ne pas écouter Satan et de 
fuir la tentation. 

Parce que Christ est mort pour nous, nous pouvons mourir  à notre 
ancienne manière de vivre. 

Nous sommes en mesure de dire « NON » à notre passé par la force 
de l’Esprit qui nous habite. 

 

[Romans part 1, 2e French 2012, revised 2022] 
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